
L Etat-Providence
Les doctrines totalitaires d'aujour-

d'hui nient l'individu . Ou plutôt celui-
ci n 'existe que pour l'Etat , qui dispose
des hommes et des biens.

Dans ces régimes on ne saurait sans
ironie parler de l'Etat-Providence, puis-
que l'Etat est simplement le Maître du
destin , le commencement et la fin ,
l'homme n 'existe que pour lui , et , pri-
vé de liberté , dépend de lui pour le
boire et le manger aussi bien que pour
les nourritures spirituelles.

Au sens (iu monde libre , terme ré-
servé aux régimes démocratiques, la
fonction principale de l'Etat est d'assu-
rer l'ordre public et de faire appliquer
la loi . On ne saurait , certes, s'arrêter à
ce rôle passif et il y a longtemps que
l'on demande à l'Etat « d'améliorer les
conditions de la vie humaine, de pro-
curer le bien commun de la multitude
de telle façon que chaque personne
concrète , non seulement dans une clas-
se privilégiée, mais dans la masse en-
tière de la population , puisse vraiment
atteindre cette mesure d'indépendance
qui est propre à la vie civilisée, et qui
est assurée à la fois par les garanties
économiques clu travail et de la pro-
priété , les droits politiques , les vertus
civiles et la culture de l'esprit ».

Cette heureuse définition de Mari-
tain formé un magnifique programme
de gouvernement. Son app lication , avec
la complicité des élus aux Corps légis-
latifs conduit insensiblement à l' affai-
blissement de l 'init iative privée , à l' ab-
dication de l'homme devant ses res-
ponsabilités , à la remise à l'Etat du
soin de pourvoir à ses besoins, à la
sécurité de son avenir.

L'avènement de l'Etat-Providence est
un phénomène de notre temps. Les
deux guerres ont donné à cette ten-
dance une vigoureuse impulsion , plus
marquée sans doute dans les autres
pays.

On sait que les embarras financiers
inextricables de la France sont dus
pour une part importante au dévelop-
pement et aux abus criards de la sécu-
rité sociale. Les institutions que recou-
vre ce terme général mettent à la char-
ge de l'Etat la prévoyance contre une sé-
rie de risques et des mesures de pro-
tection de la famille que les contribu-
tions demandées sont loin de couvrir,

Si l'on veut chez nous suivre les pro-
grès de l ' intervention de l 'Etat , dans
les domaines les plus divers et les
moins attendus , ou peut se contente!
de lire les comptes rendus des assem-
blées législatives, des cantons comme
de la Confédération.

Sous les éti quettes des partis politi-
ques on devrait retrouver des doctri-
nes et parmi ces doctrines , au moins
le libéralisme. En fai t , le dénomina-
teur commun de tous les Parlements est
l'émulation pour demander à la Provi-
dence-Etat des faveurs matérielles
pour te lle catégorie de citoyens en dif-
ficultés. Il en est cle toutes classes et
de toute appartenance polit i que.

L'Etat est venu au secours de ban-
ques en détresse , d'industries menacées
par la concurrence étrangère.

L 'Etat  doit pourvoi r  à donner du
t rava i l  à tous et à supporter  les consé-
quences du chômage.

On a vu ces derniers jours aux
Chambres fédérales que d' aucuns , dé-
tendant les salariés surtout , voulaient
met t r e  au compte de la Confédérat ion
les deux centimes dp relèvement du

Cinq f r a n c s  sonl vite gagnés en
«l e l i e t a n t  auprès des membres
du Service  d'Escompte.
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prix du lait de consommation aussi
bien que la hausse des prix du froma-
ge et du beurre , sans considérer que
ces subventions profitent aux gros finan-
ciers et au plus grand nombre des ci-
toyens suisses qui ne s'en ressentiraient
guère.

On a recours à l'Etat pour compen-
ser les méfaits de la nature comme le
gel , la sécheresse, l'excès d'humidité.

L'Etat épargne pour l'individu et as-
surera ses vieux jours.

Le développement de ces fonctions
n 'est pas toujours dû à l'initiative des
gouvernements, mais le plus souvent
aux représentants du peuple parlant au
nom de leurs électeurs.

Mais la Providence-Etat ne peut fai-
re face aux obligations qu 'on lui impo-
se que par un appareil qui grossit et
se complique de jour en jour . L'Etat
est devenu le plus gros employeur.
Il se doit de traiter généreusement ses
salariés. Des parlementaires encore
s'en font les avocats persuasifs et ne
sont pas réticents pour augmenter les
loisirs. Le régime appliqué aux em-
ployés et fonctionnaires de l'adminis-
tration et des entreprises d'Etat s'im-
pose comme une base à toute l'écono-
mie du pays.

Les liens de massera
par Emile Biollay

'Cont ra i rement  à ce que l' on au-
rai t  pu attendre, au Moyen Age,
Massongex et Daviaz nc: rele-
v a i e n t  pas de l'Abbaye de St-
iMaur ice .  m a i s  déj«à de l'évêque
cl«e Sion et f a i s a i e n t , «à ce t i t r e , par t ie
de la s m-ense » episcopale, c'est-à-
dire de l'ensemble des biens dest inés
à la subsis tance cle l'évêqiue. Mais il
n 'é la i t  guère possibl e à un  «seigneur
^''administrer . «directement  tons  ses
biens. Il en conserva i t  donc le domai -
ne «direct», a u t r e m e nt  dit le droit  clu
p r o p r i é t a i r e ;  et il venda i t  à un  tiers
,!e domaine «utile» c'est-à-dire le d r o i t
de fa i re  va lo i r  un  bien et d'en t i r e r
prof i t .  Mais le t e n a n c i e r  du domaine
utile «pouva i t  à son t o u r  vendre son.
droit à m n  n o u v e a u  preneur .  Il s u f f i -
sa it  p our  cela que  «lo seigneur pro-
p r i é t a i r e  clu d o m a i n e  direct  f û t  d'ac-
co rd . C'est à peu près ce qui  se pas-
se de nos jours  quand un locataire
quittant Un appar tement  avant l'ex-
p i r a t i on  du bai l  met  les l ieux à la
dispos i t ion  d' un  nouveau ¦ preneur
avec l' accord du propriétaire qui  ac-
cep te que le bail  passe de l' un  à
l' au t re .  La seule différence .impor-
t a n t e  est que la ven te  du domaine
uti le ava i t  un caractère viager et
non pas tempora i re .

Jean de la Fontaine vend
la condamine

C'«es( a i n s i  qu 'à Massongex, en 1247
un c e r t a i n  Boson. m a j o r  de «Monthey
a c h e t a  à Jean cle la Fontaine (de
Foute dans le document  l a t i n )  « la
c o n d a m i n e  du se igneur  évêque sise
e n t r e  le v i l l age  .et «l ' eau appelée l'A-
loyg-no». Ce Boson de Monthey  ac-
q u é r a i t  a i n s i  le domaine utile d' u n e
terre a p p a r t e n a n t  au se igneur , au-
t rement  di t .  d' u n e  « c o n d a m i n e  » , On
d i s t i n g u e  a i s é m e n t  dans  ce mot cle
rac ine  l a t i n e  ; c lominus  > : s-eigneur.
On la re t rouve aussi  «dans le mot
viilame. en l a t i n  i viee-loniiniis  s :
le vice-seigneur.

La vidamé sous les donzeis
de Monthey

I.e v i la ine é t a i t ,  au moyen âge.
un  personnage q u i  représentait révo-
que au t empore l  et commandait ses
gens d' anives. Sion possède encore un
bâtiment que l'on appelle le « Vidom-
m.a t ». Cet te  f ière demeure des vi-
dâmes est aujourd'hui  devenue l'Eco-

Un recours accentué à l'Etat s'expli-
que et se justifie certainement pour pa-
rer aux abus possibles de l'individua-
lisme, pour conjurer Une crise écono-
mique ou en prévenir une autre.

C'est une question de mesure, de be-
soin , d'opportunité. Mais l'Etat ne peut
remplir le rôle de Providence qu 'à rai-
son des finances qu 'il se procure. Le
renforcement continu de la fiscalité est
en soi un danger très grave. Il enlève
à l'initiative privée son moteur essen-
tiel , le goût du gain, et ses moyens
d'investir et de progresser , parce que
le fisc guette les bénéfices de l'entre-
prise pour en écrémer la substance.

Puis , le système généralisé de la sub-
vention , de l'intervention de l'Etat , en-
traîne de fâcheuses Conséquences en
favorisant les divisions sociales, en sus-
citant la jalousie par les inévitables
injustices qu 'il comporte.

Il est économiquement désavanta-
geux, si l'on se représente que la re-
distribution des sommes aspirées par
l'Etat ne se fait pas sans frais, ni sans
gaspillage.

La lente inflation que nous subissons
provient en large part de ce que l'on
veut faire de l'Etat une Providence ,
une panacée universelle. M.

le cantonale des Beaux-Arts. A dé-
fau t  d' un édifice «dé ce genre, Mas-
songex n 'en eut pas moins ses vi-
dâmes. Jusqu 'en «l' an cle grâce 1606,
i ls  se succédèrent sans «interruption
dans  la noble famille de Monthey.
gens de petite noblesse à vra i d i r e
pu i squ 'un  document  de 1.330 nous ap-
prend que le vidame «de Massongex
est alors « Hu gon.net cle Monthey.
donzel 2 . Donzel ve;ut dire : «petit sei-
gneur...

Une fameuse brisolee
Mais ee pe t i t  seigneur avait ce-

pendan t , en ta nt que vidame, des
droits très précis. C'est lui cpu.i nom-
m a i t  le ' < mé t r a i  » de Massongex, le-
quel avai t  à peu près la même im-
por tance  que le président de com-
mune ac tue l lement .  Chaque année le
vidanve se rendait sur place pour le
«p la id  » , (en l a t i n : placituin gène-
raie) espèce .d'assemblée primaire
qui  r é u n i s s a i t  tous les hommes li-
bres du l ieu.  Ce jour-là , le métra i
ou la métra.lesse (mistralissa) devait
f o u r n i r  au vidame et à ses invités :
i 18 pains blancs d' un «denier ;
« 12 quarterons de vin b lanc  pur  et
« bon . tel crue , si goûté par le v i d a m e
cou son envoyé, il ne leur plait  pas ,
« il f a u t  en fourn i r  aussitôt du mcil-
« leur :
« «une bonne cuisse de vache, au grô
«:du seigti eu'r ;
«un  morceau cle porc v a l a n t  6 den. ;
« an sal ignon de s,c.l ;
« des raves :
s «une brisolee de châtaignes  (foca-
; tam castanearum) ».

En outre,  le mét ra i  et ses consorts
do iven t  f o u r n i r  « le bois pour la pré-
p a r a t i o n  des «repas , la table , la nap-
pe , les cu i l l è re s  et 'aut res  ustensi-
les nécessaires et se rv i r  ,1e vin à dî-
ner  avec les châ ta ignes . H «doit payer
ce j o u r - l à  18 den ie r s , a v a n t  la f i n
du pla.id : ce délai écoulé, la som me
est doublée.?

Mais. direz-vo ms. pour . eng lou t i r
cette bonne cuisse «de vache, ce mor-
ceau de porc , ces douze q u a r t e r o n s
cle v i n  b lanc , etc.. (voir  plus h a u t )  et.
pa r-dessus le marché, u n e  brisolee
de châ ta ignes  pou r fa i r e  descendre
h tout ,  il fallait que  le v idame ame-
n â t  avec  l u i  u n e  sui te imposante !

("' est ici qu 'il convient  cle deven i r
humbles, ô hommes de 1937 ! Car le
même document  de 1330 nous ap-

(Suite en 2e page)

Miettes de p Mf o s ap h i e

La naissance du sentiment
d'absurdité

Provoqués par l'échec du rationa-
lisme de Hegel, de nombreux cou-
rants actuels de pensée se présentent
comme des « philosophies de l'Absur-
de ».

Camus s'y range ; il enseigne sa
doctrine dans le « Mythe de Sisyphe ».

Comme il le reconnaît lui-même,
la plupart des pages de cet essai ne
sont guère originales : elles ne font
que reprendre en mineur les déve-
loppements traditionnels aux existen-
tialistes et diffusés en France par
Sartre et ses disciples, à qui nous
emprunterons quelques textes plus
caractéristiques.

Le point de départ est un sentiment
global, spontané, une intuition subite
et obscure qui donne naissance à une
évidence :

« Le sentiment de l'absurdité au dé-
tour de n'importe quelle rue peut
frapper à la face de n'importe quel
homme ».

C'est un climat, d'abord à peine
perceptible, indéfinissable, qui va
s'illuminant dans la mesure où l'hom-
me reste fidèle à la révélation qui
s'est imposée à lui.

Nombreux sont les points de nais-
sance de ce sentiment. .

Ce peut être le monde des réalités
qui forment le cadre de notre vie.
Dominés par les choses ou les utili-
sant, nous avons pris l'habitude de
leur donner des noms grâce auxquels
elles prennent un visage familier, un
visage d'amitié.

Par là, nous arrivons à nous créer
une demeure douillette dans un mon-
de apparemment agréable et confor-
table. Nous attribuons une significa-
tion et des fonctions aux choses, com-
me si celles-ci étaient là pour nous |
nous établissons entre elles et- nous
des systèmes de relations. Jusqu'aux
poètes qui sont à l'écoute du «langa-
ge familier de la nature » ! qui « cé-
lèbrent' les fiançailles de l'homme et
de la nature ».

Mais la révélation de l'absurdité
vient nous faire prendre conscience
qu'il ne s'agit là que d'un faux cadre,
d'une fausse sécurité. Le vrai visage
des choses est hostilité, négation, mu-
tisme ; il est « l'autre », totalement
étranger à l'humain, totalement et dé-
finitivement inhumain.

C'est comme un voile qui se déchi-
re et qui laisse apparaître la réalité
à nu, privée de tous les dessins et
figures que nous y avions mis :

« La racine du marronnier s'enfon-
çait dans la terre... Je ne me rappe-
lais plus que c'était une racine. Les
mots s'étaient évanouis et, avec eux,
la signification des choses, leurs mo-
des d'emploi, les faibles repères que
les hommes ont tracés à leur surfa-
ce. Ou plutôt la racine..., tout ça s'é-
tait évanuoi ; la diversité des choses,
leur individualité n'était qu'une appa-
rence, un vernis. Ce vernis avait fon-
du, il restait des masses monstrueu-
ses et molles en désordre — nues, d'u-
ne effrayante et obscène nudité. »

Parfois c'est la lassitude que nous
éprouvons un jour dans le déroule-
ment mécanique de notre existence.
Habituellement nous « sommes agis »,

A L L E M A G N E

Un Suisse victime
d'un accident mortel
M. Emile R(ess«!er. 63 ans . fabr i -

can t  d'Ersigen.  dans le can ton de
Berne , a été v ic t ime d' un accident
mor te l  de la c i r c u l a t i o n  su r  l'auto-
strade verglacée cle Nuremberg  - Mu-
n ich .  Son compagnon , M, Werner  Ru-
fer .  42 ans . fondé  de pouvoirs égale-
ment à Ersigen. a subi u n e  commo-
tion cérébrale et souffre de graves
blessures. La v o i t u r e  des deux Suis-
ses a dérapé lors d'urne manœuvre cle
dé passement . Elle est sor t ie  de sa
p iste , s'est renversée et s'est jetée
contre un arbre.

bien plus que nous n'agissons ; nous
sommes entraînés dans un engrena-
ge qui nous fait répéter indéfiniment
les mêmes gestes stupides :

« Lever, tramway, quatre heures de
bureau ou d'usine, repas, tramway,
quatre heures de travail, repas, som-
meil et lundi, mardi, mercredi, jeudi,
vendredi, samedi sur le même ryth-
me. »

Cette route se suit aisément ; bien
plus, nous en recherchons la tranquil-
lité, l'irresponsabilité parce qu'elle
correspond à toutes les forces de
paresse, de lâcheté qui pèsent sur
nous.

Ce thème du sommeil éveillé, ca-
dre de notre vie, constitue l'un des
thèmes les plus communs aux philo-
sophies actuelles, surtout à saveur
existentialiste.

Celles-ci se présentent comme une
réaction contre l'engourdissement
dans le rationalisme ou la technique
ou les conditions d'une existence ma-
chinale et partant privée de tout ca-
ractère humain.

Elles s'affirment avec des préten-
tions d'héroïsme.

La plupart réduisent hélas ! leur
héroïsme à une attitude , de négation
tant sur le plan de l'action que sur
celui de la réflexion.

Camus, dans la nuit de l'absurdis-
rne, s'efforce de tendre vers l'humble
héroïsme des vrais médecins préoccu-
pés du bonheur des autres.

Car un jour, dans le déroulement
machinal de notre vie, l'étonnement
surgit, une interrogation se lève ?
« Pourquoi ? » et ce pourquoi nous
restitue à la vie réelle, consciente et
responsable ; elle me restitue à ma
vie, me forçant à prendre conscien-
ce de mon existence et partant à nie
prendre en charge moi-même.

Le contact avec les hommes peut
devenir révélation d'absurdité : à cer-
taines heures, leurs gestes nous ap-
paraissent privés de sens, comme
ceux d'une personne que l'on regarde
téléphoner derrière une cloison vi-
trée. A d'autres moments, on sent
les autres étrangers à soi-même, in-
définiment et indéfiniment séparés
de soi ; on se sent étranger à soi-
même.

Ce sentiment naît face à la souf-
france ; il naît définitivement et sans
échappatoire possible face à la mort
qui, pour Camus, marque la fin irré-
médiable de toute l'aventure humai-
ne et donne à l'absurdité son carac-
tère d'absolu.

Dès que s'est imposée à lui cette
révélation de l'absurdité, l'homme se
trouve placé face au choix qui déter-
minera la valeur de sa vie ; va-t-il
se replonger dans la lâcheté des ex-
plications tant philosophiques que re-
ligieuses ? Va-t-il au contraire réali-
ser sa liberté dans la révolte, le re-
fus de toute soumission ?
Mais, malgré les affirmations de Ca-

mus, cette prétendue libération ne
semble guère pouvoir aboutir à autre
chose qu'à l'asservissement de l'hom
me à toutes les lois de ses instincts

A. F.

F R A N C E

Deux ans de prison
pour cent tués

Georges Feuillet, l'inventeur du
« Stalinon », le médicament qui avait
tué plus de cent personnes, a été
condamné à 2 ans de prison et arrê-
té à l'audience de jeudi matin, au
Tribunal correctionnel de Paris.



prend exactement quels sont de
droit les par t ic i pants  à ces ripailles :
!e vidame peut amener avec lui  deux
invi tes  ; deux ou trois seigneurs des
environs ont aussi droit  à venir s'at-
tabler a«vec eux. Enfin « le métrai et
consorts doivent aussi être trois au
repus. C'est ainsi qu 'il en a toujours
été par le passé (totis temporibus
retroactis. »

Hum ! tout bien comp té, cela ne
fait  au total qu 'une dizaine cle per-
sonnes. Pour un « donzel » , Hugon-
net cle «Monthey «ne manquait pas
d'appétit.

Un appétit de Valaisa n !
Quant aux autres , bien sûr. ils

é ta ien t  Valaisans aussi. Et il y eu
avait trois de Massongex...

Mais ne soyons pas trop sévères à
l'égard de nos glorieux ancêtres. Et
tâchons d'éviter «les crises cle foie
après Noël et le Nouvel-An .

(A suivre) E. B.

A L L E M A G N E
Un ancien nazi

débouté
Le tribunal de Cologne «a repousse

la demande en dommages-intérêts de
l'ancien secrétaire «d'Etat «natio n al-so-
cialiste Werner Na mm a un. Ce der-
nier réclamait au go u vernement de
Bonn u n«e indemnité de 105 500 marks
pour avoir fait six mois de prison
préventive en 1953 alors qu 'il était
innocent. A son avis , le gouverne-
ment devrait  être rend u responsa-
ble de cela. L'ancien collaborateur du
ministre de ,1a propagande Joseph
Gœbbels avait  été arrêt é en janvier
1953 par les autorités br«ita«n'iii q«ues
d'occupation d'Allemagne occidenta-
le pour «prétendue conjuration politi-
que. Deux mois plus tard , les An-
glais remirent son cas à la justice al-
lemande. Cette dernière relâcha Naii-
mann à la fin du mois «de jui l let  de
la «même aiiinée attendu que l'en-
quête de la haute Cour cle Carlsruhe
n'avait établi aucun motif cle délit.

Reorganisation
de l'armée

néerlandaise
L'armée néerlandaise sera entière-

ment réorganisée d'ici 1960, date à
laquelle lies premières unités dotées
de fusées seront Incorporées. Cette
information est donnée par M. Cor-
nelis 'Staf , ministre de la défense,
dans une note adressée à la Chambre
des députés.

Une priorit é abso l ue sera donnée
à l'équi pement et à la mise sur p ied
d'unités prêtes au combat et qui fe-
ront partie clu bouclier de l'OTAN.
M. Staf fait remarque r que l'impor-
tance de la défense terr i tor ia le  dimi-
nue pour faire  place à la défense ù
distance. En outre la valeur de la
défense aérienne conventionnelle dé-
croit en raison des vitesses toujours
plus grandes des avions et des en-
gins volant à très haut e altitude.

Les projets de réorganisation tien-
d ron t compte des méthodes de com-
bat modernes avec des armes nuclé-
aires et des fusées.

M. Staf rappelle l'ofifre américaine
de fusées du type « Honest John » et
«le départ vers les Etats-Unis au dé-
but de l'année prochaine de militai-
res néerlandais pour un stage d'en-
traînement avec ces armes.

La réorganisation de l'année pour-
ra sie faire sans augmenta t ion  du
budget «prévu pour la «période s'arrê-
tant  f in i960.

• MURPHYSBORO (Illinois) — Les
tornades qui ^e sont abattues mer-
credi dans les régions du sud cle
lTllinois et clu Missouri oriental ont
détruit quelque centaines de maisons.
10 personnes ont été tuées et plus
d'une centaine de blessées. Les dé-
gâts sont évalués à un million de
dollars.

Mais ce dernier n'avait aucune envie d'entrer dans
une telle vigne, et s'attarda moins à la regarder que
nous à la décrire. Il continua. Il traversa le jardin ,
brassant de la mauvaise herbe jusqu 'aux genoux. Il
mit le pied sur le seuil d'une des deux chambres du
rez-de-chaussée. Ce fut une fuite éperdue de souris
sous la paille du plancher qui avait été le lit des lans-
quenets. Les murs étaient lézardés , barbouillés , enfu-
més. Le plafond disparaissait sous les toiles d'arai-
gnées. Il n 'y avait rien d'autre. Renzo s'en alla les
mains dans les cheveux, reprit le petit sentier qu 'il
venait d'ouvrir , puis à gauche un petit chemin qui me-

gnees. il n y  avait rien a autre. Kenzo sen atta tes ¦-»•— — —««»» «• r« -»- « «r— - Mais de la santé de Luciai ene n 'en saurait rien,
mains dans les cheveux, reprit le petit sentier qu 'il JJ ira j t d'abord éclaircir ce doute et porterait lui-même
venait d'ouvrir , puis à gauche un petit chemin qui me- t 'avais pris pour Paulin des morts , qui vient toujours les nouvelles à la mère. Cependant il apprit de son ami
nait dans les champs et ,' sans voir ni entendre âme vi- me relancer pour que j' aille enterrer avec lui. Tu sais beaucoup de choses qui l'éclairaient sur d'autres qu 'il
vante, parvint à la maison où il avait pensé de s'ar- que je suis resté seul ? Seul comme un ermite ! savait mal : les malheurs de Lucia , les perquisitions
rêter. Il commençait à faire sombre. L'ami était assis — Je ne le sais que trop, fit Renzo. faites à son domicile. Il sut que don Rodrigo était parti
devant la porte sur un banc de bois , les bras croisés, Tout en mêlant leurs saluts, questions et répon- serrant la queue et ne s'était plus jamais montré dans
les yeux fixés au ciel comme un homme étourdi par ses, ils entrèrent dans la case. Là, sans interrompre la le pays. Enfin toute l'intrigue. Il connut (et cela l'inté-
le malheur et la solitude. Au bruit des pas de Renzo , conversation l'ami voulut improviser une petite récep- ressait un peu !) le nom de don Ferrante , doublement
il se tourna , bondit et leva les mains en disant : tion. Il mit de l'eau sur le feu , céda la spatule à Renzo estropié par le secrétaire d'A gnès et l'interprète ber-

— N'y a-t-il que moi ? Je n'en ai pas fait assez pour pétrir la polenta et sortit en disant : gamasque, de sorte qu 'en charchant avec cette adresse
hier ? Laissez-moi tranquille , pour l'amour de Dieu. — Seul ! Resté seul ! Dieu possible ! la maison de don Ferrante à Milan , Renzo n 'eût proba-

N'y comprenant rien , Renzo l'appela par son nom. Il revint avec une petite jarre de lait , un peu de blement trouvé personne qui sût de qui il voulait par-
— Renzo ? s'écria l'autre sur un ton sceptique. viande sèche, de la tome, des fi gues et des pêches. 1er. Et c'était le seul fil qu 'il eût pour aller à la recher-
— Renzo. Ayant déposé le tout , il servit la polenta sur la plan- che de Lucia. Quant à la justice , il s'en rendait toujours
Ils coururent l'un vers l'autre. che et les deux se mirent à table. Après une absence mieux compte, c'était un danger assez lointain pour
— C'est toi 1 dit l'ami quand ils furent tout près. de deux années , ils se trouvaient tout-à-coup plus amis ne plus lui donner de souci. Le Seigneur podestat était

Oh ! quel bonheur de te revoir ! Qui l'eût pensé ? Je qu 'ils n'avaient jamais su l'être au temps où ils se mort de la peste et qui sait quand on le remplacerait.

Découverte d'un gigantesque
comploi terroriste

Le chef de la police de la province
de Buenos-Aires a annoncé jeudi la dé-
couverte de l'organisation terroriste
« la plus importante de la période ré-
volutionnaire », dirigée et financée en
dollars , depuis Caracas , par l'ex-dicta-
teur Juan Péron .

Cctte organisation se serait donné
pour but d'empêcher le déroulement
des élections prévues pour le 23 fé-
vrier 1958.

C'est au cours de l'enquête sur l'at-
tentat contre un pipeline que la police
de Buenos-Aires découvrit une grande
quantité de documents parmi lesquels
se trouvaient des instructions de Juan
Péron à 157 cellules terroristes péro-
nistes réparties dans les principales
villes d'Argentine.

Les agents secrets
Ces instructions étaient introduites

en Argentine depuis Caracas , par des
messagers qui voyageaient munis de
faux passeports.

Selon le plan de cette organisation
terroriste , une grève générale devait
être déclenchée « afin de créer un cli-
mat anormal dans la période préélec-
torale ». Des péronistes avaient reçu
pour instruction de s'infiltrer dans les
62 syndicats hostiles au gouverne-
ment argentin actuel.

Une vingtaine d'arrestations ont été

Une fusée réticente
Le lancement d'un engin « Atlas », prévu pour jeudi, a été remis à

l'année prochaine, écrit le journal californien « San Diego Union », dans
une dépêche datée de Floride, mais dont la source n'est point indiquée.

Le journal ajoute que les renseignements recueillis mardi par les
instruments de contrôle lors du dernier vol de l'« Atlas » ne seraient pas
de nature à favoriser actuellement un nouvel essai et que, dans ces con-
ditions, le lancement d'un second missile de ce type ne présenterait plus
le même caractère d'urgence et d'utilité.

Israël ne voulait pas
entrer à l'OTAN

Le président du Conseil israélien
a démenti catégoriquement hier ma-
t in , dans un communiqué , la «nouvel-
le selon laquelle «Israël aurait de-
mand é à fa i r e  partie ;de l'OTAN.

x: Cette information est sans aucun
fondement» .  déclare le eommuni-
qmé. q«ui ajoute cpie le « secrétaire
généra l clu part i  Maipai, M. Giora
Josephstahl n 'a pas discuté avec le
chancelier Adenauer  de cette ques-
tion ».

Le communiqué précise, d'autre
part ,  que « la personnalité qui avait
été dési gnée pour effectuer une mis-
sion lempor.aire en Allemagne ne de-
vait  pas non plus soulever la ques-
tion d'e l'entrée d'Israël à l'OTAN ».

On «sait que le chef du gouverne-
ment israélien a renoncé à l'envoi de
cette personnalité à la suite de la
pression clu parti cle gauche Aclidout
A.voda.

Buvez un

BB ¦¦ ¦¦ ') L'APERITIF VALAISAN

I I i f fin ' léPer'B H B B B apprécié de tous depuis 1915.

99 flBBI ^B^  ̂ WK Vous serez conquis par sa saveur
agréable

rraduction inédite de
Marcel MICHELET

romàxn de M amont « /

opérées par la police de Buenos-Aires.
à la suite de la découverte de l'orga-
nisation terroriste péroniste. Parmi les
personnes arrêtées se trouvent les au-
teurs de l'attentat contre le pipeline.

Selon l'enquête , les terroristes qui se
disposaient à empêcher le déroule-
ment normal des élections cn février
prochain , étaient déjà à l'origine dc la
grève de 48 heures organisée en Argen-
tine à la fin du mois d'octobre der-
nier.

De quoi faire du bruit
Conformément aux instructions re-

çues de Péron , ajoute la police , les
terroristes se disposaient à paralyser
les transports publics , détruire les prin-
cipales usines, couper le courant élec-
trique en faisant sauter les centrales.
Les membres de l'organisation auraient
eu à leur disposition 75 jeeps , et un
camion citerne de 70 000 litres d'es-
sence. Enfin les policiers ont découvert
un véritable arsenal d'armes légères et
d'explosifs.

Les armes et le matériel étaient in-
troduits en Argentine du Paraguay et
de Bolivie. L'organisation était financée
par des capitaux entrant en dollars en
Argentine et changés ensuite contre
¦des pesos. Une seule opération finan-
cière de l'organisation découverte par
la police portait sur la somme de huit
millions 250 mille pesos.

BERNE
On recherche

un témoin dans
l'affaire Mery

La police criminelle de la ville de
Berne communique :

« Un réfugié hongrois, dont les dé-
clarations devront j être encore véri-
fiées, a affirmé avoir rencontré ven-
dredi 6 décembre 1957 entre 23 h. 15
et 23 h. 45, dans les environs d'un dis-
tributeur automatique de cigarettes si-
tué dans le cv.artier dii; Mattenhof à
Berne, un inconnu' qui lui aurait de-
mandé s'il pouvait lui changer deux
pièces de Fr. 0.50 contre une pièce
d'un franc. L'inconnu est un jeune
homme portant un manteau de phiie,
mais sans chapeau. Il est prié de s'an-
noncer sans tarder à la police crimi-
nelle de la ville de Berne, Waisenhaus-
platz 32.

M. le chanoini 205
du célèbre
promeut tpoti >

Finances, cruel souci
A l'ouverture de la séance, le Con-

seil vote sans discussion l'arrêté accor- .
dant la garantie fédérale à la disposi-
tion nouvelle de la Constitution révisée
du canton de Bâle-Ville introduisant le
suffrage féminin dans les communes
bourgeoises; . A '

En procédure de divergence, le Con-
seil s'occupe de la rétroactivité au 1er
octobre 1957 du projet d'arrêté al-
louant au personnel de la Confédéra-
tion une allocation de vie chère de 12
pour cent pour l'année 1958. Les rap-
porteurs , MM. -Pini (rad., Tessin) et
M. Steiner (soc, Berne) recommandent
le maintien de la rétroactivité. M.
Haeberlin (rad., Zurich), parle contre
MM. Bonvin (cons., Valais), Leuenberg
(soc, Zurich), Dueby (soc, Berne) et
Lejeune (soc, Bâle-Campagne) pour.
Au vote , la rétroactivité est maintenue
par 93 voix contre 41.

Sans discussion, le Conseil liquide
quelques divergences concernant le
budget de la Confédération. Il n 'en res-
te plus qu 'une : la subvention au Cen-
tre européen de la culture à Genève.
Lé Conseil des Etats a réduit cette sub-
vention à 10 000 francs, le Conseil na-
tional la maintient à 20 000 francs.

M. Lejeune (soc, Bâle-Campagne) et
M. René Jacquod (cons., Valais), rap-
portent sur la modification de la loi
fixant le régime des allocations fami-
liales aux travailleurs agricoles et aux
paysans de la montagne. L'entrée en
matière n 'est pas combattue. Une pro-
position de M. Dellberg (soc, Valais)
de porter de 15 à 20 francs le montant
de l'allocation mensuelle pour les en-
fants de moins de 15 ans est rejetée
par 77 voix contre 34. Une proposition
de M. René Jacquod de porter de 4000
à 5000 francs la limite du revenu don-
nant droit aux allocations familiales
des paysans de la montagne est re-
poussée par 76 voix contre 21. Par 54
voix contre 32, le Conseil repousse
également une proposition de M. Dell-
berg (soc, Valais) de porter de 15 à
20 francs par enfant l'allocation men-
suelle aux paysans de la montagne. En
revanche, la Chambre accepte par 68
voix contre 17, contre l'avis de M. Et-
ter , conseiller fédéral , qui préconise un
postulat , une motion de la commission
donnant au Conseil fédéral mandat de
présenter aux Chambres des proposi-
tions en vue de l'extension du régime
des allocations familiales aux petits
paysans de la plaine et du régime des
allocations de ménage aux paysans de
la montagne.

M. Remmann (cons., Argovie) déve-
loppe une interpellation sur les dom-
mages causés par le fluor dans lp frick-
tal argovien..- Les émanations qui 'cau-
sent des dommages au bétail et aux
cultures proviennent des usines d'alu-
minium situées au bord du Rhin , en
territoire allemand.

Z U R I C H
II attaquait

les vieilles dames
La Cour suprême zurichoise a con-

damné à trois ans de réclusion , cinq
ans de privat ion des droits civiques ,
et à 10 ans d'expulsion, un ouvr ie r
or iginaire  d'Allemagne reconnu cou-
pable d'agression à main armée et
de violation de domicile. Après être
venu «en Suisse pour se soustraire à
la justice allemande qui le recher-
chait pour divers délits, dont des
abus de confia nce, il pénétra le 10
j u illet  1956, dans le domicile d'une
femme de lettre s âgée de 76 ans , à
laquelle il avai t  rendu visite à plu-
sieurs reprises. Sous la menace d'un
couteau cle cuisine , il se f i t  remet-
tre une somme de Fr. 3 500.

Nomination à la Régie
fédérale des alcools

Le Conseil fédéral a nommé M.
César Perret , docteur es sciences éco-
nomiques, de La Chaux-de-Fonds,

voyaient presque tous les jours. A l' un et à l'autre , dit
ici le manuscrit , étaient arrivées des choses qui font
apprécier le baume de là bienveillance , la joie de don-
ner et celle de recevoir.

Mais personne , auprès de Renzo , ne pouvait rem-
placer Agnès ni le consoler de son absence. Elle seule
possédait la clé d'un problème qu 'il avait hâte de ré-
soudre. Il hésita. Devait-il continuer sur Milan ou
aller d'abord chez Agnès ?

En l'absence de M. Petitp ierre , chef
du Département politique , malade , c'est
M. Lepori , chef du département des
¦postes et des chemins dc fer qui ré-
pond. Il donne l'assurance que les au-
torités fédérales vouent toute leur at-
tention à ceite regrettable affaire. El-
les ont recherché une entente derechef
entre les parties, de préférence à dos
négociations avec les autorités alle-
mandes , procédure toujours longue et
aux réponses incertaines. La société a
accepté d'indemniser les lésés. Des re-
cherches ont été effectuées pour fairo
cesser les émanations dc gaz délétères
jusqu 'ici sans .résultats réellement po-
sitifs. Les efforts continuent ct un ac-
cord de principe est intervenu sur la
création d'un Tribunal d'arbitrage. La
société de l'aluminium entend , pour sa
part , poursuivre l'amélioration des ins-
tallations d'absorption dos produits
délétères et elle a déclaré se soumettre
à la juridiction des Tribunaux suisses,
ce qui est un progrès.

M. Reinmann se déclare satisfait.
Le Conseil adopte ensuite par 37

voix contre 26 une motion dc M. Schil -
ler (cons., Zurich) combattue par M.
Holenstein , chef do l'économie publi-
que , invitant le Conseil fédéral à ef-
fectuer des prélèvements sur les fonds
stérilisés de la Confédération en VUE
de. financer la construction do loge-
ments économiques et autres , mais
soustraits à la spéculation.

Maintien de l'impôt sur
les coupons

Pour la troisième fois , ,1e Conseil
national revient sur  les divergences
concernan t  le nouveau régime des
finances . MM. Ha use r (déni. Zurich)
ct Glasson (rad. Fribourg) rappor-
tent. Par 86 voix contre 59, le Con-
seil se prononce pon r le ma in t i en
dé l'impôt sur les coupons. Tacite-
ment  et sans discussion , l«e Conseil
m a i n t i e n t  à Fr. 6 000.— le début de
l'assujettissement des célibataires à
l 'Impôt de défense nat ionale . Les di-
vergences concernant  le pr inci pe de
ramorti.ssem.ent de la dette sont éli-
minées par adhésion à «la décision
des Etats.

Trois autres  divergences restent en
suspens. Elles concernent le pr inci pe
de la var iabi l i té ,  l' a ssu je t t i s sement
des personnes morales à l' impôt de
défense nationale «et l ' imposi t ion des
ristournes et rabais. La commission
les examine ra  le 15 j a n v i e r  195S. de
manière  cpie des décisions déf in i t ives
puissent i n t e r v e n i r  à lu session ex-
t raord ina i re  de f in  j anv i e r .

MM. Pini  (rad. Tessin) et Steiner
(soc. Berne) rappor tent  ensu i t e  sur
la rétroactivité des allocations de vie
chère au persouuel fédéral.

j u s q u  ici ad jo in t  II , p remier  chef de
section à la Régie fédérale des al-
cools.

Nous adressons nos fé l ic i ta t ions  à
M. Perret, bien connu  dans les mi-
lieux agricoles va la i sans .

pprocies concerts f̂cp
Lii?jconîérences Jfe

Bagnes - Cinéma
CHIENS PERDUS SANS COLLIER,

qui  sera présenté les 21 , 22 et 25 dé-
cembre, est la transposition du livre
connu «de Gi lbe r t  Cesbron. Sujet
combien digne d'at tent ion : celui  de
l' enfance  abandonnée , misérable , dé-
linqua nte, (v ic t ime  du « t a u d i s , de
«l' alcool , etc. Ces pet i t s  êtres que la
Société ignore trop souvent , ont droi t
à toute notre so l l i c i tude , notre  ten-
dresse. Un f i lm à voir , hautement  in-
téressant par tou t  ee qu'il montre  et
suggère. D imanche  22 et mercredi  25
décembre, mat inées  pour e n f a n t s  cl
fami lles à 14 h. 50, avec Je f i lm !
DANS L'ARENE DU CIRQUE. Un
spectacle divertissant.
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INCA,
d'aujourd

SKILIFT DE LA LECHERETTE
' ' ' -1 \ , k}  ' (Les Mosses)
Jf . s . . . h ^.

U£kfâi 3.: ' : -L .. t . ,. ;.. :• ( . . ., "
^isjtez le..rf(^tpïéhju>'i»k.i'lift (1380 m .-«1680 m.)

• ail pays :fte la'. bssM'é nei ge fct du\ soleil. '
Fonctionne 'tous les jours.

Hôtel-Restaurant de La Lécherette. Tél.
(029) 4 62 59.

Imprimerie Rhodanique - Travaux en lous genres

1 IlO lit'C pour vol-au-vent ,
%Wl|lJwJ paquet 150 gr

Abonnez-vous au Nouvelliste

75, paquet 64 gr

175boîte % ¦¦!. ••#

boîte 297 gr. li*tV

1 RÇ
boîte 411 gr. I ¦ W «t#

2.50, sachet 80 gr. ¦¦ / 0

la bande de 4 cubes

On cherche pour le 15 janvier 1958

Café-Restaurant des Vergers
Saxon

toute restauration. Grand parc autos.
Es-Borrat-Zuîferey. Téléph. (026) 6 24 21

Spécialité de viande
Àsnerflpf^ *̂^wl HVJ pointes « Mission »

«**J||VI MVJ branches « Del Monte »

Viande séchée des Grisons 100 gr. 2.— _ r ¦¦ i-
I nlinlll lPllI\ sachet 500 gr

Charcuterie assortie, extra 100 gr. -.70 VWIIUIIIIVIIIJ assortis;

Mortadella SUiSSe 100 gr. -.50 
D()f(lflAC en sachet , pour 4-5 assiettes

Salami «Gobbi », à la pièce 100 gr. -.95 "

Massongex - Café IndustrielImportante entreprise
de l'industrie horlogère
ENGAGERAIT de suite ou époque A con.
venir , pour ses succursales du LOCLE

JEUNES FILLES
OUVRIERES

(nationalité suisse)
pour travaux intéressants. Formation ra-
pide. Places stables.

Travail à domicile exclu.
Des renseignements détaillés r seront

envoyés aux personnes intéressées qui
communiqueront leur nom et leur adres-
se à :

LES FABRIQUES D'ASSORTIMENT
REUNIES, Bureaux centraux, LE LOCLE
Rue Girardet 57.

RESERVOIR POUR HUILE
DE CHAUFFAGE

Dimanche 22 décembre dès 14 heures

GRAND LOTOVI\MI1IS I VI W  contenance 6000 litres 2.00 x 2.00 x 1.50

Organisé par le Ski-Club Daviaz P. Vonlanden, Lausanne. Tél. 24 12 88.

«Nombreux et beaux lots ** _ \\j L__m____^__im_ \_m_
Invi ta t ion  cord ia le  BW iW1̂ "̂̂ xmm___ \_ma^SM_w_____vt_ms_^_^_m_wmm

S Pour Fiancés... . B
¦ vous trouverez chambre à coucher, «H|
^Ê salle à manger , cuisine-studio com- H
H plets. . .  ^B
Bl à la bonne adresse : m̂

I METRAILLER I
I Ameublements H
B Rue de la Dixence 25, Sion, tél.;2 19 06 fl

DEMOLITION
A VENDRE : portes et fenêtres diverses,
PARQUET LAMES CHENE , faces d'armoire ,
éviers, cumulus électriques , barrière de
balcon , portes métalliques vitrées , radia-
teurs , cheminées en marbre , buffet de cui-
sine ,etc. etc.
Chantier Bvd. Grancy 37, Lausanne. P. Von-
landen. Tél. 24 12 88.

Voulez-vous améliorer votre situation et vo
tre rev enu ? U n«e indus t r ie  de la branche ali
mon taire vous en oflire l'occasion .en vous pre
pobant une ac t iv i té  comme

^^JBM= *̂ Ë  ̂ Votre arrêt à l'arrivée
r*- **—'n ^T . T— ?!r__ rreprésentant

SION

et au départ :

Ch. Amackerpou r v is i te r  la clientèle privée.
Artisans , professionnels , ouvriers auront la

préférence. On offre  salaire fixe de Fir. 600.—
plus commission. Frais et ind emnité de chemin
de fer. Age pas au-dessous de 25 ans. Le can-
dida t s«era formé pour ce «poste.

Adresser offres manuscr i tes  avec bref curri-
culum v i t ae  et photo à

NAHRIN A.-G., SaxEen (OW)

A femme bien gainée
chance doublée

Sur mesure - Grand choix pour per-
sonnes fortes - Transformations -
Lavage et toutes réparations
Adressez-vous

AUX CORSETS GABY
, Place Ahcien-Pert 6, VEVÊY

Mme Fleisch-Auras

le café instantané

l'huil^g^—"
3 qualités ! '¦-.

' INCA. extrait 100% soluble du
meilleur café pur. Une mer-
veille pourlecafé noir 41g frs

INCA SANS CAFDf<lE, extrait
1-00% soluble du meilleur café
décaféiné 41 g f«

INCAROM, extrait 100% solu-
ble de café (27%)etde chicorée
Franck-Arome (23%) addition-
né d'hydrates de carbone.
Donne un café au lait corsé à
souhait 82 g frs

Maison «de Tabacs en gros cherche pour la
rég ion clu Centre du Valais

REPRESENTANT
actif , expérimenté, connaissant si possible la
branche et «possédant l'expérience de la repré-
sentation. Entrée de suite ou à convenir.

Faire offres de service par écrit avec photo
et curriculum vitae sous chiffre P 15 625 S, à
Publicitas, Sion."

> SAINT-MAURICE j
i Salle de gymnastique
k Samedi 21 décembre à 20 h. 30 '

| Soirée annuelle :
k de la Société fédérale de gymnastique '
' Section de St-Maurice «j

k ' Après, la représentation ;

? B A L  J
f à l'Hôtel des Alpes i
t Orchestre « Deddy's Band »

une aide-cuisinière
ainsi que quelques

filles de cuisine
«poW cantine «d' un chan tier en haute-montagne
Congés réguliers et bons gains.
Offres à l'Entreprise Galerie Tsarmette, Motec
Ayer (VS)

2.90
3.25

2.10

30

35



Offrez-lui
bonne hu

Chaque matin le rasage Gillette cela
apporte une provision de
bonne humeur. Que pouvez-vous
lui offrir de plus beau ?

Gillette
le rasoir monobloc moderne dans son
élégant ccrin en plastique , avec dispenser SSUlGUlGni Ff
Vous trouvez des rasoirs Gillette
jusqu 'à Fr. 50.-

Appel !
Si vous ne connaissez pas encore le Café de Malt Kneipp,
vous ne devriez plus tarder à le déguster. S'inspirant de ses
ccnnaissances.inégalées des besoins de l'organisme humain,
le curé Seb. Kneipp, célèbre pionnier de la vie saine, a créé
en son temps le Café de Malt Kneipp. Proverbialement salu-
taire et d'un goût délicieux , il est bientôt devenu la boisson
populaire par excellence et les 500 g ne coûtent que Fr. 1.40

CAFE DE MALT
KNEIPP

Abonnez-vous au Nouvelliste
Le plus fort tirage du canton

Le plus grand choix !
Prix avantageux !
Important : remettez-nous à temps vos
commandes de Noël !

Si vous ne pouvez venir samedi, vous êtes invités, dimanche prochain, à visiter la
fabrique-exposition de Suhr près d'Aarau ! Service-voyage gratuit et sans engagement.
Renseignements et inscription : Tél. (021) 2606 66.

à FRIBOU

5.

V * V

^itZ*
v3r

Samedi, visitez la grande exposition de Noël!
Chez PIister-AmeublemenlS S.A. Montchoisi 13. Lausanne
Fiancés et amateurs de meubles ! „ , _ , - _bur demande, conditions de paiement sociales et avantageuses, sans risque
T .,, anra • . „ . , . ,  . . .  pour vous. L' exposition de Noël de Pfister-Ameublements S A vous nrp-Les nouveaux modèles 1958 viennent d arriver Ne manquez pas d exami- -_ -,_ -„„- ? „,„. « „ - * . u i . "«"BUIIIBIUBUU O. J\. vous pre

, _ .-• , u  . , i""-" Y. " , " sente, pour tous les qouts et chaque budqet, une foule de sucicieslions n lp -ner , maintenant déjà .librement et sans engagement , les magn tiques cham- .„„ 'L  hm,, „__ !»_„,_„. . „„.„„„„ , Y" . 
suyyesnons înic

bres à coucher et salons , les ravissants studios-combis ainsi que les meu- ™S
,!?"J"£'°S

pt Tv" 
tfne„v Veno, <Un T*! " ^"T et

-
de

blés rembourrés confortables de cette collection !. Profitez , vous aussi , des ™
ner I 

praUqUeS avanta9eux ' Ven« «ans tarder , vous avez tout  a y
prix avantageux, du plus grand et du plus beau choix de Lausanne.

L'idéal 180 j ours par an!
Pour l'automobiliste -qui aimerait ignorer le plus possible la présence de l'automne et de r/J
l'hiver , le Continental M+S est vraiment l'idéal. Ce pneu tous-temps universellem ent connu \-M
et apprécié vous libère d' un gros souci. Car vous êtes équi pé pour affronter les multi ples sur- j m
prises et dangers que les routes vous font courir pendant les six mois les plus froids de l'année. i"i«J|

Sur la route enneigée, le Continental M-S, avec ses puissante s sculptures longitudinales et ||pf
transversales , fait l'office d'un bon pneu-neige . Mais son point fort , il vous le montre surtout mmà
dans son brillant comportement sur tous les terrains sans exception. |!JT

Mis à part la neige et la glace, il maîtrise avec une incroyable aisance toutes les autres sour- py*
noiseries de la chaussée — les feuilles humides, p. ex., la boue, le givre , etc. Sur les sols durs IS

ïf«^^et secs, il fait preuve d' une telle souplesse, s'use si lentement que bien des conducteurs |̂
l'utilisent toute l'année, profitant ainsi de sa tenue de route sportive même pendant la belle saison. jp&

Ainsi que tous les pneus d'hiver , le Continental M+S ne déploie sa pleine efficacité que lors- Wm
qu'il équipe les quatre roues. Tant il est vrai que le train avant exerce une influence décisive ' ; jj
sur la direction , le guidage latéral et l'efficacité du freinage. §4E

Disponible aussi sans chambre à air ainsi qu 'avec flanc S. A. pour la vente des produits caoutchouc Conti-
blanc dans de nombreuses dimensions. nental , Zurich , Utoquai 31, tél. 051 / 34 44 36

Pour voitures , le Continental M i S  est livrable sans supplé- Dépôts: Genève, rue Sismondi 5, tél. 32 88 11; Lau-
ment avec bande de roulement «adhésive», complétant ainsi sanne, chemin de la Prairie 3, tél. 24 20 44. Vente
ses avantages d'un second proiïl invisible. par les garages et les spécialistes du pneumati que.
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L'industrie suisse montre ses inventions à la Foire
de Bâle 1957

Malgré la bonne marche des affaires , notre industrie sait que, seulement des
marchandises de premier ordre et des nouveautés peuvent lui assurer la place
sur le marché mondial. Notre photo de gauche montre une pièce de l'industrie
métallurgique : le rotor pour la centrale électrique de Rothenbrunnen à Zervrei-
la. C'est la pièce la plus grande exposée à la Foire de Bâle 1957. A droite une
invention qui fait honneur à notre industrie : la centrale de dictée à distance ;
elle ouvre de nouvelles perspectives de rationalisation. D'un nombre illimité de

places on peut dicter (à droite) avec un simple microphone (à gauche).

Notre mère la terre vue Les fâcheux reunis Une expédition suisse à l'assaut du Dhaulagiri
de haUt . ¦ _ _̂ _̂ _̂ _̂ _̂ _̂m_t_ _̂m_m__ _̂ _̂ _̂ ^ ŷ 'r:::ym!is!ii_ _̂ m̂_mm-_ _̂ ^ _̂m_ _̂-_m
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Quelque part en Roumanie , Khroucht-
chev a rencontré Tito, au début du
mois d'août. Il s'agissait de mettre au
point des questions de principe et d'i-
déologie commune. Notre photo mon-
tre Tito (à gauche) avec Khroucht-

chev, lors d'une partie de chasse

Le major Simons, de l'armée des USA
est monté à 32 km. dans l'atmosphè-
re. Notre photo montre ce qu'il a pu

contempler de cette hauteur,

Des troupes d'Algérie défilent à Paris le 14 juillet

*..

; r-; '-̂ ^P̂ P̂ i

La célébration du 14 juillet a pris , cette année, a Paris , une signification par-
ticulière : la nation a rendu un hommage solennel aux unités combattant en
Algérie. Parmi la troupe qui partici pait au défilé , on comptait 4000 hommes
venus spécialement d'Algérie avec 60 chars. Les unités d'Algérie (notre photo)

ont été particulièrement acclamées par la population de la capitale.

La fin d'un silence injurieux
m C'est pour la première fois, depuis la
Il fin de la guerre, que fut célébré offi-
H ciellement en Pologne , en août de cet-
m te année, l'anniversaire de l'insurrec-
|| tion de Varsovie de 1944, dont l'issue
H tragi que avait soulevé en son temps
H l'indignation mondiale. On se souvient
Il que les; "Russes avaient refusé toute ai-

de aux insurgés, alors qu 'ils se trou-
B vaient à 15 kilomètres de Varsovie.
m En haut, notre photo montre l'inaugu-
ra • ration d'une plaque commémorative à
¦ la rue Prochnicka ^ où l'insurrection
M avait éclaté.
¦ En bas, un groupe de femmes qui ont
¦ combattu pendant les 63 jours avec
• l'arinée nationale polonaise, et dont la

plupart étaient des enfants à l'époque.
Ces fêtes démontrent clairement l'in-
tention de Gomulka de gagner les pa-
triotes nationalistes polonais à sa cau-
se.

S *̂fe&

#:»

Le gouvernement du Népal a accordé l'autorisation à une expédition suisse conduite
par Werner Stâuble, d'effectuer le printemps prochain l'ascension du Dhaulagiri , avec
ses 8170 mètres le plus haut sommet jusqu 'ici inviolé dans le massif de l'Himalaya.
L'alpinisme suisse a réalisé le- plus bel exploit au Dhaulagiri, une expédition ayant
atteint le plus haut point sur les pentes de ce sommet sauvage dont notre photo

montre une vue saisissante de la majesté de cette montagne.

Le président Streuli et le vice-chancelier Weber visitent
Tâsch atteint par les inondations

En juillet , M. Hans Streuli , président de la Confédération , a visité, en
compagnie du vice-chancelier de la Confédération et du président de la
commune de Tâsch, ce village qui a beaucoup souffert des graves inonda-
tions du printemps dernier. Notre photo montre les trois hommes en train

de parcourir les masses de pierres accumulées.

Fête commémorative
sur le Piz Calmot

à l'occasion du 200e cours
alpestre

En août on a commémoré le 30e an-
niversaire de la mort de M. le con-
seiller national Baumberger, initiateur
des cours migrateurs alpestres, à l'oc-

casion du 200e cours.
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Abennez-vous au « nouvellisie valaisan»

Tube de famille

rofl table

» • »

es ch
; d'un resso
balancier dP

pratique
avantageux

seulement
remarquaDie

Le paquetage idéal
pour la euisine et
les grands ménages

La marque des articles avantageux

-̂N SDCSI
ANANAS fh 155

Hawaï

Revers médaillé
des réf. 401 et 402

la boite

En vente chez :

avec 5 % d'escompte Monthey, C. Fluckiger, jnie du Pont . «R. Langel, rue Industrie - St-Maurice, R. Gex, Grand
Rue - Martigny, R. & G. Moret, Avenue de la Gare - Sion, F
A. AtecMimnamn & StauWe - M. Bu.ro - Montana et Grans, A
Carlen et V. Renggli - Viège et Zennaitt, E. Stâubl e - Loèche
W. Glauser.

Gaililard, Gra«nd-Po«n t - Sierre
Aeschlimann - Montana, Ch10 tranches 1.47 net

Faites voire profit
F. Zwahilon Brigue&

Distributeurs : DESLARZES & VERNAY S A

L'ART A L'ECOLE
Exposition internationale

MARTIGNY (Salle communale) 20-27 décembre 1957 Entrée libre

; Cinéma de Obaqms j
1 Samedi 21, dimanche 22 et mercredi 25 ]
I décembre, à 20 heures 30 |

Chiens perdus sans collier J
1 avec Jean Gabin l
1 d'après le roman de Gilbert Cesbron j
| Dimanche 22 et mercredi 25 décembre, |

à 14 heures 30 l
Dans l'arène du cirque j

t Un spectacle de famille ',

HOTEL DU CERF - MONTHEY
Restauration soignée

Cuisses de grenouilles, choucroute, entre- ,
côte café de Paris, Raclette, bouillabaisse {
marseillaise et fruits de mer.
Tél. (025) 4 2141 R. Balet

On cherche «pour entrée immécliate ou à con-
venir

apprenti pâtissier-confiseur
S'adresser au Tea - Room « Reigèr.e > Av. de

la Gare, Sion.

Ne plus bouillir,
ne plus repasser !

la chemise pratique pour messieurs

qui ne doit plus être ni bouillie, ni repassée, 100 %
popeline de pur coton, traitée spécialement pour
repousser la saleté, exécution habituelle impecca-
ble, plastron doublé, boutons de nacre, American-
cut, avec étoffe pour réparations, imitation manchet-
tes doubles, dans diverses tailles et couleurs unies.

I 
Etendue mouillée sur un cintre, elle sèche

pendant la nuit

MIGROS
En vente dans nos principaux

&„,.. magasins libre-service
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Dana les papeteries et « P>V
maisons spécialisées ^̂ ^r

K Paper-Mata Division de la Gillette (Swltzerland) Limited. Neuchâtel
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C'est auprès de votre horloger

fa que vous trouverez l'assor-
timent et les conseils du spé-
cialiste

à même de vous guider dans le
choix judicieux de la montre qu'il
vous faut.

Son expérience ainsi que la
garantie et le service «sur place»
qu'il vous offre seront pour vous
l'assurance d'une satisfaction
pleine et durable.

Depuis 15 ans cet emblème dési-
gne, en Suisse, près de mille bons
magasins d'horlogerie.

PIERRE SIEGENTHALER - MONTHEY
TOUTES ASSURANCES
Téléphone (025) 4 23B3 sous I 534.;

gérant
pour alpages, environ
25 vaches et 60 «génisr
ses et génissons.

«Faire offres à Basi-
le Mariaux, Beffeux,
Vionnaz (Valais). Tél.
3 41 68

TAPIS
neufs, nioque'tte belle
qualité dessins Ornant
s«uir fond, crème ou
ironge, 150 x 240, à en-
lever pour :

Fr. 59.-
même qualité et des-
sins .mais 190 x 200, à
enlever pou r :

Fr. 95.-
Tomr de «lit 3 pièces
même qualité et des-
sins 60 x 120 et long
tapis 80 x 330 cm, à
enlever pour :

Fr. 70.-
Port et emballage pa-
yés, à la MAISON DU
CONFORT, 7 rue de
la Bainqne, Le Locle.
Tél. (039) 3 3444.

réparation
Camions Diesel

Machines
de chantiers

Travail rapide et soi-
gné par le spécialiste,

R. CHAMBRIER
Garage Bellevue, BEX

Tél. (025) S 22 65

Pour vos
boucheries

Viande hachée très
bonne q.u#li{é Fr, $.86
le kg. ; quartier devant
sans os Fr. 4,30 et 4,§p.
Morceaux choisis de
cuisse pour saler Fr.
5,ZP, 5,50 et 5,80 le kg,
Morceaux de côtes très
fins pour bouillir Fr.
2,50 à 3.- le kg. Mar-
chandise de 1ère quali-
té.
Edouard Rosay, bou-
cherie chevaline du
Marché, Sierre.
Tél. (027) 516 55.

Sulfatage direct
A vendre 500 m. de

tuyaux
galvanisés, 3/8 état de
neuf.
I. Vergère, Vétroz, «tél.
(027) 4 13 53.

Bijoux fantaisie
Confection

Chaque j<>ar, à l'ave-
nue de la Gare 50, à
Lausanne, l'office des
faill ites procède à la
liquidation totale :
RABAIS 50%
sur «la « Haute-coutu-
re » soit ircxbes, frobes-
coktàii, coupeis de tis-
sus, «manteaux, «chemi-
sier.
RABAIS 50%
SUT les bijoux fantai-
sie : colliers, bracelets
clips, boucles d'oreil-
les, etc.
CONFECTION pour
DAMES : Robes peti-
tes tailles dès Fr. 10.-
Blouses dès Fr. 5.—
Manteaux et tailleurs

dès Fr. 50.—
Le préposé: M. Luisier

DAME SEULE
trouverait vie de fa-
mille, place stable. Pe-
tit travaux de ména-
ge dans commerce de
montagne- Conditions
à discuter.
Ecrire sous chiffre P.
15717 S., à Publicitas,
Sion.

A vendre «un

manteau
d'homme, ilainage gris
Fr. 30.— ainsi qu'une
paire de souliers «de
skis No 39, Fr. 25— .
Le tout en parfait ,état
Tél. (025) 3 64 59

Monthey
On cherche une

repasseuse
très .«qu.n.lif.iéc.

«Bonis gages.
Entrée de suite

Faire offres au Nou
velliste. à St-Maurice

_.._ -.

"...aucun doute,

JE PREFERE NESCAFE"
Parce que NESCAFÉ m'offre une
exclusivité qu'aucune autre marque
d'extrait de café ne peut
me proposer

3 variétés de cafés, tous délicieux - Espresso,
décaféiné, standard r ies tfPJs 1,00% purs I

Choisir est le privilège du consommateur; c'est
pourquoi NESCAFÉ est le plus répandu à
travers le monde. En fait, n'est-ce pas le
consommateur qui est ('arbitre suprême des
mérites d'un bon produit I

NESCAFÉ — à l'avant-garde du progrès
grâce à 20 «fins d'irremplaçable expérience !

PATINOIRE DE MARTIGNY

Dimanche 22 décembre, à 14 h. 45

Montana - Marligny
Championnat suisse de LNB

£e p ui s  délicieux
des dessetts

Celui qui flattera le palais de tous les gourmands

Le plus grand choix
A r«3mettre dans lin des B^eilleurs quartiers «de ^F ¦ . . . . . . . .La u sanne , commerce d' >^.< A U6S SpeCIOllteS italiennes

EWCERIE- ALIMENTATION 
J el des fromages français

en plein développement. Agencement moderne. ^TLong bail . Petit loyer. Reprise Fr. 14 000.—. ML .__, , _____ ._,*.offres sous chiffre P w si 842 L D à Puhii- W les plus renommes
citas, Lausanne. a.

Eglise du Cloître - AIGLE
Samedi 21 déceinbre à 20 h. 30

Dimanche 22 décembre à 14 h. 45 - 17 h.
et 20 h. 30

MYSTÈRE DE NOËL
Scènes de la Nativité présentées par

Brigitte Monneyron
et un groupe de ses élèves

Entrée libre - Offrande «pour couvrir les
frais

Laiteries Réunies
SION - BRAMOIS

Bue de la Peut-Blanche

La maison spécialisée dans les produits laitiers

,. de qualité
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Pour vos repas de fêtes

C'est en pensant à votre table que nous

\ avons choisi...

Caviar Osetrova Saiumon frais Charcuteries «assorties
Huîtres portugaises Soles Champignons frais
Mouiles Filets «de soles pat(;s en croûtes
Langoustes Truites au vivier Salamis et viandes séchées
Homa rds Poulets de Bresse Morta delle Danelli
Crevettes Dindes et oies „ , DLs«cargots au beurre
Truffes «du Périgord Pigeons T , .,

. Jambon roule
Terrines «de «foie gras Canards nantais
„. , , , , . r,- . « Côtelettes fumées
Blocs eet «rouleaux de foie 1 intactes

gras de Strasbourg Lapins Saumon «fumé

— Boutefats et saucissons de Payerne —

. le tout arrosé par une bonne bouteille cle notre assortiment riche et varié

t

™ vr~.;A-!^- _- Châtea imeuif diu Pape 1952 r>ôlpChampagne Heidsieck »«¦ i- «. v uoïc
Asti Moscato Maulm-a-Vent Malvoisie
.Fre.isa Mercury 1949 Ermitage
Nebi°k> Pommard Johannisberg
Mouîeux *"*<>«* St-Enrilio* Amigne .
Ma.laga Sauternes Fendants divers
Porto, etc. Graves, etc. Tokay Sza«morodni , etc.

Chianti depuis Fr. 3.70 le fiasque

Jean Klaus Comestibles
MARTIGNY

pour le repas de fête

Comme la préparation des vol-
au-vent est facile si vous vous
procurez ceux-ci chez' le bou-
langer et que vous les serviez
tout regorgeants de délicieuse
farce à vol-au-vent Hero l

 ̂ ¦il lpl'lll p? Celle-ci est apprêtée avec des
:t«S:iÉll̂ petits carrelets de viande de

¦$$¦ St̂ ^Se veau D'
,en tendre, mijotée dans

¦ïiv-ï^SlS une fine sauce au bouillon de
v ^~««Â&i##  ̂ . veau, additionnée d'un peu do

''-i^̂ 'IÉÉÉÏ  ̂ Vin ' cl'é «oices ' de champignons
'i -,é̂ '̂ m^̂ _ m̂^̂ ^^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^j :'___tt de Paris et liée avec un iaune

'«" ^-0,y. .. ¦- ¦¦„,,¦/ ¦. __S/__ _̂___ _̂___jÀ d' œuf. Un peu de lait , de crème
•
^ 

"-"""-.XU.-Zi.*'-'-'- ,1:Zl__ ^̂ ^̂ m̂_z ¦iiVJfiP*''8* ou c'es éP' ces (curr y. paprika)
% *•¦• ""r- ¦¦"«T̂ 'i'̂ St.j'P̂  ̂ a'

nsi que 

Qu6'1!"68 gouttes de
} 

¦ 
^^¦̂ f-.it' 

v ' -. • ' » - K®  ̂ vin blanc relèveront encore cette
H. / - «.-z^Z-Z " "'¦̂ ^ '̂ •«kâ® 1 i WMi__i délicieuse entrée et lui ajoute-
" ,•¦ .* «sSc«r"^^.-" ,. ' t-it$_)!__WsBÈL 11111$? ront une note toute personnelle

— Boutefats et saucissons de Payerne — ' ¦'¦'«¦«'..̂ f;,,a,̂ ,,v „.,.,, ..^ là'̂ ^^ ĵ^^^.'à^BMiii ou des

"X" .I e tout arrosé par une bonne bouteille cle notre assortiment riche et varié } -'''«^^^XîVS^ïJS^^^^^" 
¦ "' - .sPfp|fÇ v i n b l a n «

'""" „. „ . . .  . Châte«au:neu)f diu Pape 1932 Doi e 
" ¦ 

Z^T*' *-" ""¦ '•'$$mwim 1 ! 
ront une

Champagne Heidsieck „, ,. . -, ° l ^''Vv^^- ' «̂r^^^ î_iŴ wk. f $&*_A
, Asti  Moscato Moulinna-\ent Malvoisie * t '*'̂ ^̂ ^_iWÊt ^__^^^,Fre

h
?a

i 
Mercury  1949 Ermitage V ¦¦.̂ ^^̂ ^^^Wjf /^r •'̂ âSflj.w

# Bra chetto BoTdeau St-Emilion S'""' 8 ' * 
Z^^^^I '̂ ^^^

^̂ ' # ̂ fflj lkMousseux amigne •• . ¦ . t.... « -..*_ •«;».-.;;:.,w^( . ..'. 'lHK%.
w Malaga Sauternes Fendants divers * ---^____»____ 1___ \

^
. ' . 'hi . '̂ ^Ê t̂

Porto, etc. Graves, etc. Tokay Szamorodni , etc. . '"
"̂ t' 

'¦̂ ^SmWmW'

^̂  ^̂  
Garniture

ll vlv Bouchées
à la Reine

Vi boîte Fr. 2.55

Vi boîte Fr. 4.60

moins rabais

HERO VIANDE LENZBOURG

# * # # & * # - *  s ^ * * * * * * * * * * *

\ ¦ ï ¦

__^_WÊ_\ .••fcrtn. .u'*-,

j&t neige....
IMtie la Miçe!

VALAISK I

Vous souhaite une bonne saison et W Demandei dans [ous |es maga5ins de $port
que dans tout le pays, sur la neige W VALAISKI, Saxon

VALAISKI trace ses sillons... lir

Le champion de skis A Le ski des champions
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vous souha ite un joyeux Noël
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$</ £̂& ûkd -/fe d̂
POUiî L£S P£T£S

Grand assortiment en fleurs coupées, plantes vertes, plantes fleuries, sapins
miniature. Arrangements pour Noël.

J. LEEMANN
===== =f leuriste

ST-MAURICE -Tél. 3.63.22
Faites à temps vos commandes pour Noël

Expéditions soignées partout par la « Fleurop ».

•*t

*
#

iz
*

* * *f- miniature. Arrangements pour Noël. .v ' ^U jk -X" # *
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CHEZ
G. RICHARD-GREZZI - Saint-Maurice
Pour vos cadeaux
de tin d'année

..' GRAND CHOIX de cigares
et tous les articles pour fumeurs
LIBRAIRIE , PAPETERIE , etc. •

Beau choix de chaussures
du 26 au 29 Fr. 29.80
du 30 au 35 Fr. 32.80
du 36 au 39 Fr. 39.80
du 40 au 46 Fr. 42.80

ROBERT GÂTT0NI
Saint-Maurice

Pour vos cadeaux
en

BONNETERIE et MAROQUINERIE
une bonne adresse

L. DELITROZ, Tél. 3.65.26

(hez Lambiel-Carron
. « '¦ « ¦ - ï  ¦ ¦ ' ' y 'i Jïâ ¦'"•¦«v*

vous1 trouverez un 1 gratid cH|fe""dé'Do1{èS::HPnSÎ^r'"
— ses bûches si belles — Sa bonne pâtisserie — ' , .

ses délicieux petits pains , croissants et
SON PAIN EST FORMIpABLE

*

Boucherie - Charcuterie

ROHNER
nouveau tenancier

Z

Se recommande pour ses spécialités

LIBRAIRIE ST-AUGUSTIN - St-Maurice

%W tloêi : I '' j
* Crèches, différentes dimensions
* Grand choix de livres, dernières nouveautés
* Livres et albums pour enfants
* Albums-photos, papeteries, stylos.

BUFFET DE LA GARE
SAINT-MAURICE

Se recommande à sa fidèle clientèle !

Téléphone 3 62 18 J. Chèvre

Articles pour cadeaux
Quincaillerie - Porcelaine
Ferronnerie - Articles de ménage
Skis - Luges - Patins

Vous serez toujours bien servi à 1"

HOTEL - RESTAURANT

~ de Ca 3)eMt~du Midi ~
SAINT-MAURICE

Téléphone (025) 3 62 09 ,

Aug. AMACKER
SAINT-MAURICE Tél. 3 61 64

Pour les fêtes Viande de 1er choix
Charcuterie première qualité à 0.80 les 100 gr.

POULETS , LAPINS , etc.

Boucherie Paul Freiburghaus
Tél. 3 64 37 — ST-MAURICE

La ménagère avisée se sert
de préférence à la

Société Coopérative de Consommation
Saint-Maurice et environs

SUCCURSALES :
Epinassêy — Lavey-Village

Evionnaz — La Balmaz — Collonges — Vérossaz

Gilbert Granges
A St-Maurice

O È A i â Vous offre pour les fêtes un grand

r? tl m *___) m 11 choix de parfums de marque :

^_ £ \_ J J J Â T  
Lanvin-Chanel -

r ^̂ ^̂ J Schiaparelli,
Droguerie MolyneUX, etc.

Parfumerie Toute une 9amme de

Photo-hall cadeaux utlles - Les décors
pour votre arbre de Noël,

boules, bougies

Faire un cadeau ?
Oui, bien sûr,
Mais que choisir ?

Une visite s'impose

au NOUVEAU MAGASIN (Immeuble des Terreaux)

LOUIS TOMASI
ST-MAURICE - Tél. (025) 3 64 92

BIJOUTERIE — HORLOGERIE — OPTIQUE — ORFEVRERIE
Tout ce qu 'il vous faut

à des prix avantageux
Mais venez assez tôt

pour faire des heureux.



Ouvrez... le Livre i souvenir
« On ne trouve plus de types origi-

naux » entend-on répéter. Et c'est vrai.
Le brassage actuel donne j usque dans
les plus hauts villages cette espèce
d'humanité très évoluée il faut le di-
re. Mais sans caractère particulier,
sans visage, sans voix propre : celle
qu'on retrouve de New-York à Paris et
à Pékin-Cinéma, radio, télévision, ont
produit ce nivellement.

Je crois qu 'ils sont nombreux ceux
qui ont encore la nostalgie des hom-
mes et des femmes qu 'on voyait naguè-
re, aussi différents les uns des autres
que l'étaient leurs maisons et leurs
granges, différences invisibles au pro-
fane, mais combien profondes, mar-
quant une richesse d'âmes.

C'est ce monde que ressuscite Jean-
Pierre Michelet — pas avec l'instinct
créateur de Ramuz mais avec le sou-
venir d'un homme qui en fut et qui l'a
profondément aimé.

Et malgré l'évolution nivelleuse,
beaucoup se reconnaîtront en ces pages,
car le vieux sang n'est pas mort et
l'âme de nos pères vit en nous.

Le « Livre du Souvenir » s'ouvrira
comme une porte qui vous invite au
repos dans un pays qui ressemble' à
votre enfance.
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Grone
« Le Pamplemousse »

partira
DifFéré  depu is  quelque lemps déjà,

le «lancement «du « Pamplemousse » est
défini t ivement f ixé  dans  lu n u i t  de
la St-Sy l v e s t r e  à la ha l l e  de gynvnas-
ti que tle Grône. En eFfet. le.s minu-
t ieux prépa ratifs apportés par les
responsables en assure ron t  .la p leine
réussite. Pour  marquer eet impor-
tant événement, un  bal condui t par
un b r i l l a n t  orchestre fa t i puera jeunes
et v ieux  jusqu 'au m a t i n .  Dans la
n u i t , la fusée par t i ra  et donnera "le
signa l  ù une  sensationnelle bataille
de confe t t i .  Pour  les discrets, un se-
cond o r c h e s t r e  an bar d i f f u s e r a  une
musique à '.leur convenance. Grilla-
des, raclettes et buf fe t  froid rassa-
sieront les plus  grands appétits.

Nc m a n q u e z  pas de nous rendre
vis i te  ! De la p lace en s u f f i s a n c e  —
qui  ne connaît l'as le plancher de
Grône ? — de l'ambiance folle vous
attendent.

En cas de panne à l'étranger
Comment acheminer

des pièces
de rechange

Diverses réc lamat ions  ou deman-
des de renseignements  forniuilée s «par
des automobilistes ayant  mai l le  à
par t i r  avec des autori tés  douanières
étrangères ont  été adressées a«u Tou-
ring Cluib Suisse ces derniers temps.
Aussi , le service «comp étent de notre
grande association nationale juge -t-
il opportun de rappeler .la meilleure
manière  de procéder pour expédier
d«es pièces de rechange hors de nos
frontières :

Une telle opération doit être con-
fiée à un t r ans i t a i r e  in t e rna t iona l  qui
assure ,1e cautionnement 'le l'envoi et
l'achemine directement sur  le lieu
de la «panne, évitant  l'immobilisation
pendant  un temps indéterminé des
pièces au bureau de douane ct l'obli-
gation d'acqui t ter  le m o n t a n t  des
droits d'entrée . Les pièces échangées
doivent être réexpédiées a f i n  de
permet t re  l'annu la t ion  du cautionne-
ment.

Lorsqu 'il s'ag it  d' une expédit ion à
destination de la Fra«n«cc, le proprié-
taire du véhieiiilie accidenté ou en
panne peut encore, s'il est membre
du T.C.S., (utiliser un  au t re  moyen :
demander  a u x  guichets de l'un  de
ses offices régionaux l'établissement
d'un acquit-à-caution A 2. A cet ef-
fet , il lui su f f i t  de «remettre une liste
en 3 exemplaires des pièces à ache-
miner et de mentionner leur  poids
et leu r valeur .  «La valid i té de cc do-
cument est d' un an et son prix «de
Fr. 5.—. La régularisation s'obtient
par «la réexportation des pièces
échangées.

fourneau
à cadre en pierres de
Bagnes.
S'adresser  au Café de
Médiêres , Châble, tél.
7 1171.

Vendredi 20 décembre
SOTTENS — 7 h. Joyeux réveil .  7 h. 15 In-

formations.  7 h. 20 Propos du mu -tin . 7 h. 25
Farandole ma t ina l e .  8 h. Arrêt .

11 h. Emission d'ensemble.  12 h. Au carillon
de midi .  12 h. 15 Le mémento sporii«f. 12 h. 45
Informations. 12 «h. 55 Le cou r r i e r  du skieur.
13 h. 05 En prenant  le café. 1.3 h. 30 .Musique
anglaise classique. 14 h. Arrê t .

16 h. Jazz a u x  Champs-El ysées. 16 h. 30 Mu-
siques d'il monde. 16 h. 45 Le d isque  des en-
ifants  sages. 17 h. Causerie .  17 h. 30 Nos clas-
si ques. 18 li. 10 Quel ques pages de Smetana.
18 h. 25 Micro-partout.  19 h. 15 In fo rmations.
19 h. 25 La s i t u a t i o n  internationale. 19 h. 55
Ins tan t s  du monde. 19 h . 45 Stéphane Grappell y
au p iano. 20 h. A l'enseigne de la jeunesse. 21
h. Quand ils apercevront l'étoile... 21 h. 30
Pet it  concert de musique italienne. 22 h. U«ne
grande voyageuse... 22 h. 30 I n f o r m a t i o n s .  22
h. 35 Par i s  s u r  Seine. 22 h. 55 Mu si que de notre
temps. 23 II. 15 Fin.

BEROMUNSTER — 6 h. 15 Informal ions .  6
h. 20 Disques. 6 h. 45 Gymnastique. 7 h. In fo r -
mations. 7 h. 10 Va riétés populaires . 7 h. 30 Fin.

Iil h. Emission d'ensemble. 12 h. De nouveaux
disques. 12 h. 10 C o m m u n i q u é s  touristiques. 12
li. 30 I n f o r m a t i o n s . 12 h. 40 Sports et musique.
15 h. 25 Musique ang laise .  14 h. Pour  Madame.
14 h. 30 Emission .radioscolai re. 15 h. Ar r ê t .

16 li. Orchestre. 16 h. 40 Causerie. 17 h. So-
listes. 17 h. 30 Pour les e n f a n t s .  18 h. Chœurs
et instrumentistes. 18 h. 50 Reportage. 18 h. 45
Piano- jazz .  19 11. 05 «Chroni que mondiulle.  19 h.
50 I n f o r m a t i o n s .  19 h. 40 Echo du temps. 20 h.
Disques. 20 ll. 50 Evocation. 21 h. 15 Ri goletto
dc Verdi. 21 h. 45 Causerie.  21 h . 55 Fanfares.
22 h. 15 Informat ions .  22 h. 50 Musique de
chambre. 25 h. 15 Fin.

Cadeaux / Accordéons
Un cadeau apprécié des j eunes et des

moins jeunes.
G r a n d  choix en ch romatiques neu f s ,

Hohncir - .Raffina - Fratel l i  - Crosio -
Ranco AdrJa .

Chromat ique  spécial  pour  e n f a n t s  dès
Fr. 58.50.

Quelques bonnes occasions touches pia-
no et diatoniques.

Réparations - Echanges  - Facil i tés  de
paiement.

En décembre , cadeau  à tou t  acheteur.

Ecole d' accordéon. R. Gaffner ,  prof , à
Aigle.  Char r iè re  ve.rte 7.
Tél. 224 55, tous les mat ins  j u squ 'à 11 h.

de 1 ambiance folle vous

Le comité de la JC

'^^^^Finges
Le tir historique

Le t i r  historique de 1957 boucle
avec u n  r é su l t a t  -réjouissant, «jjn se
d e m a n d a i t , vu la m i n i m e  participa-
tion de ces dernières années, si cn-tte
manifestation commémorative avai t
sa raison d'être... Ains i , le t i r  de Fin-
ges est sa'uvé et restera toujours le
m e i l l e u r  t r a i t  d' un ion  entre t ireurs
des deux  côtés de lu Raspillc.

Café Victoria , Vétroz
che relie

sommelière
Entrée  dc sui te

Bon
accordéoniste

cherché pour soirée
pr ivée  du .Nouvel-An,
1er janvier .

S'adresse r par écrit
uu comité  J. C. Ver-
nayaz (VS) .

A vendre



Sut deux notes
Si je vous disais que les deux

acteurs de mon petit billet sont
deux ouvriers vous ne me croi-
riez pns. Alors, soyons immédia-
tement franc ct avouons qu 'il
s'agit de deux fonctionnaires...
inuis pas cantonaux cela va sans
dire ! Rentrant cle leur travail ,
ils avaient emprunté le même
moyen de locomotion mis gra-
cieusement à leur disposition par
leur employeur (il ne s'agit pas
d'une Mercedes, ni même d'une
Citroen 2 CV, non , mais d'un de
nos bons gros camions spécialis-
tes des routes de montagne).

Voulant fumer une cigarette,
un des deux compagnons fit
tomber cle su poche un petit li-
vre, format gros agenda. Alors
l'autre :

— Vous devez avoir beaucoup
de travail dans votre secteur,
eur nous, nous prenons des bou-
quins autrement plus grands que
ça.. .  »

JEAN

hDllL^Olttii _̂i /̂J
viège

Poids lourds
Un camion lourd transportant des

fers d'une trentaine de mètres remon-
tait la* vallée de la Viège vers la cen-
trale d'Ackersand lorsque , au lieudit
« . Stundhaus », ses roues heurtèrent de
grosses pierres et tout son chargement
se renversa. Le véhicule a subi des dé-
gâts matériels et la chaussée a été
obstruée durant un certain temps.

Un camion-citerne vaudois est tombé
en panne en plein milieu d'un carre-
four dans la localité de Viège. La cir-
culation a dû être interrompue jus-
qu 'à ce que le véhicule qui n 'était qu 'en
panne d'essence eût été à nouveau ali-
menté.

Contre des rochers
Hier , dans la nuit , une voiture va-

laisanne s'est jetée contre les rochers
qui bordent la route peu avant Viège,
Cet accident est probablement survenu
à la suite du verglas qui recouvre la
chaussée.

Le véhicule est démoli , l' un de ses
occupants a été hospitalisé avec une
fracture de nez.

Tout va très bien...
M. Stuek y, «pr ésiden t du >; Kousuni-

verein » , u dir igé les débats de l'as-
semiblée général e  de cette société
s'appellera do rénavan t  ,< Konsum-
gc'nossenschnft s- . Les comptes bou-
clant  favorablement , les partici pants
à, cette réunion p u r e n t  jouir  d'une
soirée récréative des plus roussies !

Saint-Nicolas

Une concession
refusée

Une seconde concession a été de-
mandée à la bourgeoisie de St-Ni-
colas concernan t  la carrière d' ardoi-
ses de cette commune. Or l'assem-
blée p r ima i r e  réunie à cette occasion
a refusé son consentement par 174
non contre 78 oui. Il semble que le
princi pal mot i f  «du refu s réside dans
ie «fait  cpi e ce sont presque exclusi-
vemen t des ouvr ie r s  étrangers qui
y sont occupés . Les bourgeois de
St-Nicolas entendent réserver ces
travaux pour les ouvr ie r s ,  ind i gènes.

Brigue
La dernière inspection

Les soldats huut -Vula isan s ,  nés en
IS97, se sont réunis à «Brigue pour
une de rn i è r e  inspect io n.  Avec une
ponctual i té .  disons toute m i l i t a i r e ,
aux environs  ele 9 heures , le com-
m a n d a n t  d'ar rondissement , le major
Bi t te l ,  procéda à l' appel. Par sui te
des fortes chutes  cle neige de ces
derniers  jours , de «nombreux  hom-
mes des vallées cle Bimn, Simplon et
cle Saas. n 'ont pu se joindr e à leurs
camarades . Après une rapide inspec-
tion e f fec tuée  par le major  Bi t te l , le
Plt  de Cocatr ix  et quelques officiers ,
les vétérans r e n d i r e n t  leur casque et
la muni t ion,  gardant ,  pour leur  usa -
ge personnel , le solde.

En remplacement de M. O. Schny-
der. Conseiller d'Etat, empêché au
dernier  moment , M. Maurice «Kamp-
fen . conseiller nat ional , remercia les
sous-officiers e>t soldats a«u nom du
canton , M. Rudolf Bellwalcl . au nom
de la ville «de Brigue et le major
Bittel  au nom de l'armée. Après un
dernier  garde-à-vous. on passa à la
par t ie  récréative , qui fut  a«niimée par
les chants des élèves de l'école pri-
maire ,  dirigés par M. le directeur
Baumgartner .  «Lors du vin d 'honneur ,
offer t  par la commune, am nom de
ses camarade s,  le four r i e r  Hermann
Biderbost sut  remercier tout u.n cha-
cun.  II trouva les mots du coeur pour
rappel«ar le souveni r  de M. le conseil-
ler d'Etat Karl  Anthamat ten .

Apres avoir  f ra te rn is é  au tour  d' un
ou p lusieurs  pots de vin . nos sexagé-
naires , plus jeunes que ja mais, re-

p r i r e n t  en gris-ver« t le chemin de lu
maison.

A notre  tour de les remercier pour
les services reindus à la patrie , pt
à tous nous souhaitons encore beau-
coup de bonheur et une «longue vie.

Grimentz
Un nouveau ski-lift

Dimanche 22 décemibre aura  lieu
l'ouver ture  officielle clu «ski-lift de
Combache >à Grimentz , cérémonie qui
coïncidera avec la bénédiction de
l'œuvre à 15 heures.

La longueur clu paircours est de
600 mètre s avec une dén ive l l a t ion  de
plus de 200 mètres. La Maison Gard
Frères , constructeurs à Sierre , a pro-
cédé aux installation s- qui répondent
à tou tes .les exigences «dans ce do-
maine.

La descente des mayens «de Com-
bache oiffre une pist e idéale aux fer-
vents du ski. La neige est en ce mo-
ment excellente : elle invite tous les
amis du sport blanc à se rendre nom-
breux à l ' inauguration de d imanche
prochain. Personne ne sera déçu.

^^̂ ^̂ »̂ p
Soirée

du Touring-Club
¦ Le Comité de la «Sectio,n rappelle

que la Soirée a<nn>ue,lle aura lieu le
samedi 18 janvier  1958, à l'Hôtel de
la Paix , à Sion.

L'apéri t i f  sera servi à 19 h. 15.
II est offert par la section. Dès 20
heures  : dîner.

Dou x orchestres animeront  la soi-
rée qui  connaîtra un nouveau suc-
cès.-

Le «prix de la carte sera indiqué
dans le iprocha im numéro de ce jour-
•nal. IL -devra être versé , au compte
cle chèques de la Section No Ile 1519
«avan t  le 15 janvier. «11 ne sera pas
envoyé de convocations individuel-
les . Les tables seront réservée s sui-
vant l'ordre d'Inscription.

De magnifiques cadeaux
« Céramique sédunoise », atelier de

loisirs du collège de Sion , présente , à
l'Hôtel de la -Planta , sa vente-exposi-
tion annuelle . Les nombreuses person-
nes qui se pressaient hier à son ver-
nissage ont pu admirer les fruits du
travail de ce groupe de jeunes étu-
diants.

Sous des formes originales, sous des
couleurs d'une grande fraîcheur l'on
trouve présentés de façon originale
assiettes, jattes , cendriers, vases à
fleurs et autres objets gracieusement
ornés qui méritent une visite attenti-
ve.

« Céramique sédunoise » ne vit que
de ses propres moyens et ses frais sont
lourds : aussi vend-elle , à des prix très
abordables , ce que l'on a créé avec
beaucoup d'amour et de goût durant
l'année.

Cette exposition prendra fin ce soir.
Que tous ceux qui aiment ce genre de
créations , que tous ceux qui sont à la
recherche d'un cadeau plaisant s'y ren-
dent sans tarder.

entre mon !
Bourg-Saint-Pierre

Voici la neige...
M. Roger Bissig, douanier à Bourg-

St-«Pierre. originaire dc Saxon , a fa i t
une  chu te  si malencontreuse  en
sk i an t  qu'il du t  être transporté avec
une f r a c t u r e  de la jambe à l'hôp ital
clu d is t r ic t  de Martigny.

Le Châble
Taxi , contre camion

Un blesse
Un camion de l'entreprise Vouilloz ,

piloté par le propriétaire M. Jean
Vouilloz , transports à La tBâliaz , mon-
tait en «direction de «Fionnay. Pour
une cause que - Tencmiête établira ,
(cer tainemen t  le verglas), il entra en
collision avec un taxi du garage de
la Forclaz au «volant duquel  se trou-
vait M. Berclaz . qui  rou la i t  en sens
inverse.

Le choc fu t  très «riaient et M. Ber-
claz légèrement «blessé. L'automobile ,
une Fiat , est pra t iquement  hors d'u-
sage. Quant au camion, ses dégâts
matériels sont également très impor-
tants .

ilîll ^̂ Ĥ p
Mutation

dans la gendarmerie
Avec la f in de l'année, les «promo-

tions , mutations et «autres sont à l'or-
dre «dm jour.

Le Nouvelliste a déjà annoncé,
pour  la bri gade de Martigny, ,1e dé-
par t  de M. .le brigadier Gollut qni
«prend sa retraite.

Aujourd'hui nous apprenons que
le gendarme Perroud quitte à son
tour «la gendarmerie pour entrer , le
1er janvier , au service de la police

«cl e sûreté.
Nous lui souhaitons plein succès

dans sa «nouvelle carrière .

Noël des écoles primaires
La «fête traditionnelle de l'Arbre

de Noël se déroulera landi 25 crt,
après-midi dans la salle du Casino-
Etoile. Elle comprendra nofeammeinl
un ' programme " de. 'Variétés p résenté
par les enfants  des écoles ainsi qu 'un
fi lm de circonstances. La fête sera
suiv ie  de la distribution d'un cor-net
de friandise s et autres à chaque en-
fa nt.

Nous rappelons aux «parents q«ue.
vu l'affluence considérabl e, les pla-
ces sont strictement réservées aux
enfants des écoles qui doiven t avoir
une  priori té , "la «fête de Noël éta«.nt
tout pour eux.

Si «des places se . révélaient dis«po«ni-
bles, elles pourron t être éventuelle-
ment occupées par les «parents .

La commissio'n scolaire

Fully
Quand le verglas

s'en mêle
La fille de M. Henri Carron, Hen-

riette, roulait, au volant de sa voitu-
re, de FuUy à Martigny. Par siuite du
verglas, l'automobile dérapa et se
mit en travers de-, la jchauss>£e.

A ce moment survint une fourgon-
nette VW, portant plaques vaudoises,
au volant de laquelle se trouvait M.
Charles Roduit , originaire de Fully
mais habitant Lausanne. Malgré unc
tentative de freinage, le véhicule
vaudois tamponna de plein fouet
l'automobile. Si par bonheur person-
ne ne fut blessé, les dégâts maté-
riels, par contre, sont très impor-
tants.

Saxon
Le Noël des isolés

La Croix-Rouge locale organisera
samedi 21 décembre le Noël «des iso-
lés.

Toutes les personnes âgées, vivant
seules, les personnes n'ayant plus de
famille, toules celles pour qui Noël
n'existait  plus, passeront grâce à la
Croix-Rouge un «Noël familial.

Le Père Noël arrivera l'après-midi
à 16 heures, en hélicoptère , avec le
pilote Hermann Geiger , îponr se ren-
dre sur le terrain des sports du Ca-
sino. C'est là le lieu «du rendez-vous.
Après quo i nos bons ancêtres se
rendront au café des Vergers où tout
sera prêt pour la fête de famille.

De nombreuses production s de
tous genres sont au prog ramme, at-
tractions , chansons, etc. Un accor-
déon main t i endra  l'ambiance dans
unc atmosphère harmonieuse et va-
riée.

Un cop ieux repas sera servi et
chacun recevra un cadeau .

Tout le monde pourra rentrer chez
lui «en fi'n de soirée , heureux d'avoir
passé un si beau Noël dans une ami-
tié aussi grande.

Les personnes d e.sira.nt aider cette
œuvre de solidarité , tant en espèces
qu'en nature , peuvent s'adresse r au
No 6 24 68.

Riddes
Entre électriciens

Parvenue à l' entrée du Pont sur le
Rhône , une fourgonnette de l'entrepri-
se Bruchez Electricité , à Marti gny, qui
se dirigeait sur Leytron , se trouva face
à une automobile conduite par M. Bu-
tikofer , électricien , à Riddes . La chaus-
sée était glissante et les deux véhicu-
les entrèrent en collision. Dégâts ma-
tériels.

Un Télégramme pas
comme les autres

SIGNE : L'ORGANISATEUR AVISF
PAS DE SOUCIS POUR NOTR E
MATCH AU LOTO — STOP — Al
TROUVE CITEZ 'PERRET-BOVI SA.
COMESTIBLES EN GROS, MARTI-
GNY-VILLE. TEL 6 19 55 LES PLUS
BEAUX LOTS A PRIX IMBATTA-
BLES — STOP —

Grave accident
sur le Pont du Rhône
Un grave accident de la circulation

s'est produit sur la route Saint-Mauri-
ce-Lavey. Pour une cause encore non
établie, mais certainement en raison
de l'état verglacé de la chaussée, une
motocyclette vaudoise pilotée par M.
Gabriel Bocherens, de Bex, est venue
se jeter contre le Pont de bois qui en-
jambe le Rhône. Si le motocycliste se
tire de l'aventure sans grand mal, il
n'en est pas de même du passager du
siège arrière qui fut conduit à la Cli-
nique Saint-Amé grièvement blessé. II
s'agit du jeune Henri Bocherens, âgé
de 15 ans, frère du conducteur mais qui
habite chez ses grands-parents à Ar-
don. Aux nouvelles que nous avons
prises dans la soirée, Henri souffre dé
fractures aux jambes et de plaies à la
tête. Son é|at est considéré comme sé-
rieux.

Le « Nouvelliste » formule à l'égard
du jeune accidenté ses meilleurs vœux
de complète guérison.

Un satellite
parmi nous

T«l sera visibl e là St-Maurice ,1e sa-
medi 21 décemb re, à la Soirée an-
«nuelle de la Société fédérale de gym-
nasti que, section de St-Maurice.

Un programme varié et captivant
y sera présenté. Pupilles et Actifs,
sans oublier de charman tes demoi-
selles, préparent avec un soin dili-
gent un travail qui ne manquera pas
d'être aipprécié.

Amis de .la Section et vous tous
qui désirez passer quelques instants
agréables, :ne manquez pas cette soi-
rée. (Voir aux annonces).

Massongex
Le Père Noël en visite

Dans la nui t  «dm 19 au 20 crt., de
nombreuses perso«nn«es de Massongex
et environs :nous ont signalé qu 'elles
ont vu le «Père Noël abondaimment
chargé de cadeaux et suivi d'un su-
perbe agnea u. Ces «personnes, intri-
guées «à la vue «de cet étra«nge per-
sonnage le suivirent à travers le
village. .

«Ils le virent entre r au Café Indus-
triel. Chacun se demanda ce qu 'il
pouvait bien alle r y faire. Renseigne-
ments pris, on sut qu 'il préparait le
LOTO du Ski-Club Daviaz qui aura
lieu le dimanche 22 décembre, dès
14 heures. Il vous, Invite à y venir
tous.

Collision
Montant  à Choëx, la voiture por-

tant plaques VS 4416, conduite «pa r
M. Marius Rey-Bellet , représentant
à Champéry, entra en collision avec
la voiture portant plaques VD 59548,
conduite par M. Henri «Blum de Ollon
s-Bex, qui descendait la route. Ma-
dame Trachsel qui avait pris place
clans la voiture de M. Blum a été
blessée à la tête et transportée à
l'hôpital de Monthey.

Les gendarmes Prap lan et Cr i t t in
«du «poste cle Monthey furent  sur les
l ieux.

Dans l'impossibil i té de le «faire à
chacun , la famille et les parents de

Monsieur Louis BER0D
à Collombey, remercient «de tout
cœur les personnes qui , de près et
de loin , ont pris pairt à leur deuil si
cruel.

Un remerciement tout spécial à la
Direction , aux employés et ouvriers
cle la maison Losinger et Cie, à la
Grande Dixence , au Service canto-
nal des Contributions , à la maison
Ji ppo et Fils, au personnel de Mi-
gros-Valais, à la Société des cafetier s
du d is t r ic t  cle Monthey «et Massongex.
à la classe 1907, au Chœur mixt e  pa-
roissial , au F.C. Collombey, à «la So-
ciété l'Avenir , et au VéloJCIub de
Collombev.

Sabotage
dans un avion

d'Air-France
LYON, 20 décembre. - (Ag AFP) -

Une explosion, provoquée par un engin
placé dans les lavabos, s'est produite
en vol, jeudi après-midi, dans « L'Ar-
magnac » de la Compagnie « Air-Fran-
ce assurant la liaison Paris-Oran.

Il n'y a pas eu d'accident de person-
nes, mais des dégâts matériels sont à
déplorer.

Les passagers et l'équipage sont ac-
tuellement retenus à Lyon et entendus
par la police.

Des soldats turcs ouvrent
le feu contre des Syriens

DAMAS, 20 décembre. (AFP). — Des
soldats turcs ont ouvert le feu , hier ,
à plusieurs reprises , sur des patrouil-
les syriennes qui n'ont pas riposté , an-
nonce Radio-Damas. La radio signale
que les soldats turcs du poste de Tell-
Kouchek , qui ont pénétré en territoi-
re syrien , ont emmené en Turquie un
berger syrien et son troupeau.

La radio syrienne ajoute que les au-
torités frontalières ont été saisies de
ces incidents .

Etat de siège
dans le nord

du Liban
BEYROUTH, le 20 décembre Ag.

Reuter — Le cabinet libanais a déci-
dé jeudi cle décréter l'état de siège
dans le nord du Liban. Cette déci-
sion doit encore être aprouvée par
le président Chamoun et le ministre
de la défense M. Majid Arslan, qui
n'ont pas pu assister à la séance de
cabinet. Des incidents ont éclaté ré-
cemment à Tripoli et dans ses envi-
rons, et notamment des explosions cle
bombes, une tentative de ' meurtre
contre un juge de Beyrouth et des
disputes de tribus.

Une famille asphyxiée
BLOIS, le 20 décembre Ag. AFP —

Le capitaine Roland Florit, sa fem-
me et leurs quatre enfants âgés de
quatre mois à neuf ans, ont été dé-
couverts morts par asphyxie.

La famille du capitaine Florit ve-
nait cle prendre possession d'un ap-
partement dans un immeuble nou-
vellemen t construit. Lcs lits avaient
été dressés hâtivement et le réchaud
ù gaz rapidement branché afin cle
permettre à Mme Flori t de préparer
le dîner. L'enquête a établi précisé^-
nient que l'accident a été provoqué
par une fuite de gaz due à une dé-
fectuosité du raccord du réchaud.

La fusée « Thor »
prend son envol

CAP CANAVERAL (Floride), 20
décembre. — (Ag AFP) — L'avia-
tion militaire américaine a procé-
dé avec succès au lancement de
sa fusée balistique à portée inter-
médiaire « Thor » jeudi après-mi-
di.

Le « Thor » s'est ensuite dirigé
vers le sud-est. Sa trajectoire a pu
être suivie facilement par ciel
clair et la flamme d'échappement
d'un rouge orange a été visible

Le « Thor » avait disparu à l'ho-
rizon environ trois minutes après
son lancement.

C'est la huitième fois que l'a-
viation américaine procède au lan-
cement d'une fusée « Thor ». Trois
des sept essais précédents ont été
entièrement couronnés dé succès.

Madame ct Monsieur  Cyrille FA-
VRE-RUDAZ et leurs «enfamts, à Vex;

Monsieur Eloi RUDAZ, à Vex ;
Monsieur et Madame Alexis RU-

DAZ-PLASSY et leur f i l l e , à Vex ;
Madame Suzanne RUDAZ, à Vex ;
Les enfants et pet i ts-enfants de feu

Antoine SIERRO, à Vex , Mart i gny
et Salins ;

aiinsi que les familles paren tes et
alliées ;

ont la douleur cle fa i r e  par t  clu dé-
cès de

Monsieur
Xav er RUDAZ

leur  très cher  père , beau-père, grand-
père , oncle et cousin , enlevé à leur
tendre affection à l 'hôpi ta l  de Sion.
à l'âge de S6 ans, après une courte
et douloureuse maladie , vaillamment
supportée et m u n i  des Sacrements de
l'Eglise .

L'ensevelissement au ra  l ieu «à Vex ,
le samed i 21 décembre , à 10 heures.

Cet avis  t ien t  l ieu de le t t re  de
Faire-part.

P. P. L.



PARIS, 20 décembre. (ATS)
tique :

Elles réaffirment les principes et les buts du Traité atlantique qui a pour base la protection du droit des peu-
ples à vivre en paix et librement sous les gouvernements de leur choix.

Après la guerre, l'Occident a désarmé. L'Union soviétique ne l'a pas fait.
L'OTAN est aujourd'hui une organisation de pays libres dont l'unité est indispensable à leur sécurité et à la paix

du monde.
L'alliance ne sera jamais agressive. Les quinze sont décidés à résoudre les problèmes internationaux par la négo-

ciation.
Ils sont favorables à un désarmement étendu et contrôlé par étapes successives. Ils sont prêts à discuter toute

proposition raisonnable dans ce sens.
Il n'y a pas de place dans le monde pour une domination universelle. Les pays libres ont été menacés par le com-

munisme international. Ils ne s'inclineront pas devant cette menace.
Les peuples qui vivent sous le communisme international ont été sacrifiés aux ambitions de domination mondia-

le. La suppression de leur liberté ne durera pas éternellement.
L'Alliance atlantique a également pour objet le développement du progrès social et économique. Les quinze sont

d'accord pour combiner leurs efforts , dans un esprit d'interdépendance, afin de faire un meilleur emploi de leurs res-
sources, en particulier dans l'usage pacifique de l'énergie a tomique.

Les quinze offrent leur coopération dans un esprit d'égalité et de fraternité à toutes les nations récemment arri-
vées à leur indépendance.

Sans provocation et sans peur, les quinze ont pris des décisions pour accroître leur unité, leur puissance et leursécurité.

Un intérêt agrandi
Le but du bloc soviétique étant d' af-

faiblir et de démanteler le monde libre ,
1 Alliance occidentale ne peut pas s'in-
téresser exclusivement à l'aspect Nord-
Atlanti que ni à la défense militaire de
cette région. L'engagement pris en juil-
let 1955 à la Conférence de Genève au
sommet , engagement pris par les So-
viets en particulier , prévoit la réunifi-
cation de l'Allemagne au moyen d'élec-
tions libres . Un appel est adressé au
gouvernement soviétique pour qu 'il ho-
nore cet engagement.

Moyen-Orient. Les quinze gouverne-
ments réaffirment leur appui à l'indé-
pendance et à la souveraineté des Etats
du Proche-Orient. Ils considèrent com-
me vitale pour la paix du monde la
stabilité dans cette région .

Afri que. Les membres de l'OTAN es-
pèrent que les pays du Continent afri-
cain coopéreront avec le monde libre
pour maintenir la paix et assurer leur
propre développement économique. Des
liens historiques , économiques , etc., en-
tre certains pays européens et l'A-
fri que , rendraient cette coopération par-
ticulièrement souhaitable et efficace.

L'OTAN a pris en considération la
situation en Indonésie.

De la liberté
ou de la contrainte

Le bloc soviétique assure son unité
par la coercition politique et mili tai-
re, comme les événements de Hongrie
l'ont démontré. Les Occidentaux main-
tiennent au contraire leur unité libre-
ment. Les consultations politiques en-
tre les pays de l'OTAN seront amélio-
rées. Les représentants permanents se-
ront à cet effet tenus au courant des
développements de la politique de leur
pays . Une procédure de conciliation se-
ra au besoin organisée.

Désarmement Le communiqué rap-
pelle les diverses propositions occiden-
tales qui , toutes , prévoyaient un con-
trôle , pour la réduction des armements,
des effectifs , des stocks d'engins ato-
miques et pour la suppression des es-
sais nucléaires. Ces propositions ont
été rejetées par l'Union soviétique bien
qu 'elles fussent approuvées par 56
membres de l'ONU. L'URSS a boycot-
té la Commission de désarmement de
l'ONU. Le communi qué dénonce la tac-
tique soviétique qui fait alterner la
propagande pacifique et l'intimidation
atomique. Il déplore que le peuple so-
viéti que ne soit pas informé impartia-
lement par les services des Nations
Unies. Il rappel le que tout accord de
désarmement impli que un contrôle in-
ternational , et que l'Union soviétique
refuse d'appliquer ce principe. Malgré
les difficultés créées par l'Union sovié-
tique , le Conseil de l'OTAN ne négli-

M. Adenauer
lance un appel au désarmement

PARIS , 20 décembre. - (Ag DPA)
un appel à l'Union soviétique, en faveur du désarmement. Le chancelier
a qualifié les résultats de la conférence de grands progrès. L'OTAN est
désormais une organisation politique. « Je demande solennellement à l'U-
nion soviétique d'envisager une voie sur laquelle pourrait s'acheminer un
désarmement général. »

M. Adenauer a énoncé les trois points qui , à la conférence de Paris ,
ont notamment trouvé une solution :

9 A l'avenir , l'OTAN effectuera un travail politique ;
0 L'OTAN s'occupera des questions économiques intéressant non

seulement les Etats membres , mais aussi les pays sous-développés ;
9 L'OTAN prévoit la création de nouvelles organisations en vue

de donner un nouvel essor à la science.
Le chancelier a constaté par ailleurs que l'OTAN est devenue «une

grande organisation politique , militaire et économique qui aura pour tâ-
che de défendre les libertés humaines. » Il est nécessaire de renforcer
également les liens politiques des Etats de l'OTAN

Voici le résumé des décisions prises par les quinze nations membres du Pacte atlan

géra rien pour amener une limitation
des armements.

Portes ouvertes
Les membres de l'OTAN se décla-

rent prêts à engager , de préférence
dans le cadre des Nations Unies , toute
négociation avec l'Union, soviétique
susceptible de mener au désarmement.
Ils examineront toute proposition d'où
tqu 'elle vienne. Si l'URSS refuse de
participer à la nouvelle commission de
désarmement , un groupe de pays de
l'OTAN sera chargé de reprendre con-
tact avec l'Union soviétique, en vue de
trouver le moyen de sortir de l'impasse
actuelle , au niveau des ministres des
affaires étrangères, et ceci pour per-
mettre à la nouvelle Commission du
désarmement de se mettre au travail.

Défense. L'Union soviétique a fait sa-
voir que ses forces sont désormais ar-
mées d'armes ultia-modernes. D'après
elle, tous les Européens sauf l'Union
soviétique, devraient renoncer aux ar-
mes atomi ques sans attendre un dé-
sarmement général. Les puissances de
l'OTA N n 'ont donc pas d'autre alterna-
tive que de demeurer vigilantes.

Un commandant gâté
C'est pourquoi elles ont décidé d'ins-

tituer des stocks d'ogives atomi ques
immédiatement disponibles en cas de
besoin , de même des rampes de lance-
ment pour fusées intermédiaires seront
mises à la disposition du commande-
ment suprême en Europe. L'emplace-
ment des stocks et des rampes et les
règles concernant leur usage forme-
ront l'objet de décisions à prendre avec
les pays directement intéressés.

Coopération scientifique
"En raison de l'interdépendance gran-

dissante des puissances libres, la stan-
dardisation et l'intégration seront dé-
veloppées au maximum dans tous les
domaines , et particulièrement dans ce-
lui de la défense aérienne et navale ,
tout support logistique , de la compo-
sition et de l'équipement des effectifs.
Dans le domaine de la production, des
mesures ont été prises pour assurer la
coordination des recherches et de la
fabrication des-.armes modernes, fusées
intermédiaires comprises. Les membres
de l'OTAN, qui , dans le domaine de la
production , ont une avance, ont offert
de partager avec leurs alliés leurs
techniques et les résultats de leurs re-
cherches. Une conférence se tiendra au
début de 1958, au niveau des minis-
tres, pour étudier les problèmes de dé-
fense en vue de la session régulière de
printemps.

Coopération scientifique et technique.
Le nombre d'hommes capables dans les
diverses branches de la science et de

la technique doit être accordé. Chaque
Etat membre de l'OTAN doit prendre
des mesures intérieures pour accroî-
tre l'entraînement et la formation des
étudiants dans le domaine scientifique
et technique.

Ici se termine la « déclaration ». La
suite est le « communiqué » proprement
dit.

Premier tunnel routier
entre la Suisse et l'Italie
La construction des immenses
barrages modernes exige des
travaux de préparation d une
importance souvent considéra-
ble. Pour assurer les communi-
cations avec le barrage en
construction dans le Val di Lei
en' Italie , des travaux d'art fu-
rent nécessaires dans la vallée
de l'Avers. Notre photo montre ,
à droite , le premier tunnel rou-
tier entre la Suisse et l'Italie
et qui , du côté suisse , dut être
renforcé , la* roche étant trop
tendre. A gauche , un pont en
béton ériqé dans la gorge de la
Roffla. Trois centrales sont
prévues pour cette œuvre gi-
gantesque qui , une fois termi-
née , produira 1 325 000 kWh.
d'électricité par an.

La ligne Maginot
n'est pas encore

oubliée !
LONDRES , 20 décembre. - (Ag Reu-

ter)) - Le député travailliste John Ran-
kin a affirmé jeudi à la Chambre des
Communes que le stockage d'ogives
atomiques en Grande-Bretagne sous le
contrôle des USA constitue un « af-
front » envers le Royaume-Uni. Il
s'est demandé si la Grande-Bretagne ne
va pas devenir une « ligne Maginot »
ayant pour tâche d'assurer la défen-
se des Etats-Unis.

M. Richard Butler , ministre de l'in-
térieur et leader , des Communes a ré-
torqué : « Il me serait difficile d'ap-
prouver toutes les objections que le
député Rankin vient de soulever. J' es-
time qu 'il est important que nous col-
laborions avec |es Etats-Unis pour
utiliser en commun nos ressources, et
c'est précisément ce que nous sommes
en train de faire ».

Répondant à des questions ,, au nom
du premier ministre MacMilîan , qui
séjourne actuellement à Paris , M. Bu-
tler a rejeté une requête de M. Zil-
liacus , membre de l'aile gauche tra-
vailliste , tendant à l'interdiction de sta-
tionnement d'engins téléguidés en An-
gleterre.

« Nous nous armons
pour discuter »

LONDRES, 20 décembre. (AFP). —
Dans une interview enregistrée à Pa-
ris et télévisée hier soir par la BBC,
M. Harold Macmillan , premier minis-
tre britannique a brossé un tableau des
résultats de la Conférence de l'OTAN.

« Nous visons, a-t-il dit, à nous ar-
mer pour accroître notre force, mais,
en même temps, nous visons à utili-
ser cette force pour parvenir à un ac-
cord par la voie de négociation. Je ré-
pète cette phrase de Churchill : « Nous
nous armons pour discuter ».

M. Macmillan a ajouté que les gou-
vernements occidentaux étaient dis-
posés à discuter avec l'URSS au ni-
veau des ministres des affaires étran-
gères afin de savoir s'il est possible
d'arriver à un accord sur le désarme-
ment et à une détente internationale.

Le premier ministre a conclu en pré-
cisant que pour accroître sa puissan-
ce l'Occident avait décidé de se munir
de toutes les armes nouvelles disponi-
bles, et en soulignant l'importance du
concept d'« interdépendance ».

Ne lâchez pas la rampe
La Conférence de Paris est termi-

née. A-t-elle tenu ses promesses ?
En dégraissant la déclaration finale
des mots clinquants qui la composent
on s'aperçoit que l'Alliance atlanti-
que sort légèrement consolidée. Mais
qu'aucune politique réellement nou-
velle n'a été découverte. Cette ab-
sence qui à certains paraîtra cruelle
n'est pas due au manque d'imagina-
tion. Au contraire les Européens ont
multiplié les propositions et les diag-
nostics rigoureux.

Mais les divergences d'intérêt, ont
empêché l'avènement d'une politique
adaptée aux circonstances.

Les Américains tenaient à faire ac-
cepter les rampes de lancement pour
fusées à moyenne portée. Ils ont ob-
tenu un accord de principe. Ils espè-
rent triompher des résistances popu-
laires, contraindre les gouvernements
réticents à en passer par leur vo-
lonté.

La Norvège et le Danemark ne re-
viendront sans doute pas sur leur
refus. L'Allemagne est, en ce mo-
ment, assez réticente. L'Angleterre ne
s'est pas éloignée de l'Amérique et
il est probable que M. MacMilîan
après quelques sévères passes ora-
toires, l'emportera sur M. Bevan, le
fougueux leader travailliste, futur mi-
nistre des Affaires étrangères qui se
prépare à l'interpeller. L'Ecosse, choi-
sie pour abriter les bases, ne paraît
pas enchantée et déjà douze députés
travaillistes veulent la défendre. Ils
estiment ridicules de se désigner aux
coups de l'ennemi sans pouvoir se
défendre. La France demeure dans
l'incertitude. Elle éprouvera peut-être
la tentation d'obtenir de sérieuses
compensations pour prix de son éven-
tuel accord. C'est dans ce pays que
la lutte sera la plus rude.

Les Américains répugnaient à des
conversations avec Moscou. Cédant
de mauvaise grâce aux vœux euro-
péens, ils ont consenti à relancer la
question du désarmement dans le ca-
dre de l'ONU. Ils espéraient ainsi être
débarrassés à bon compte d'une
question gênante car toutes les tenta-
tives plus ou moins sincères accom-
plies dans le cadre de l'ONU ont
échoué. Les Européens ont flairé la
manœuvre et dans le communiqué fi-
nal figure la parade. En cas d'échec

La Russie n'augmente pas
son budget militaire

MOSCOU, le 20 décembre Ag. AFP
— L'Agence Tass annonce que l«a réu-
nion commune «des deux chambres du
Soviet suprême (conseil des nationa-
lités et conseil de l'Uniwi ) s'est ou-
verte au Kremlin .

Tous lies membres du praesidium
du comité central  du parti commu-
niste de l'URSS, et notamment , MM.
Krouehtehev , Boul ganine . Vorochi-
lov, Mikoyan , Souslov et Mme Fourt-
seva , assistaient à la séance, ainsi
que les maréchaux Malinovsk ii et So-
kolovski et MM. Chepilov et Kaga-
«novi 'tch.

La délégation syrienne conduite
par M. Khaled Azem , vice-président
du Conseil , qui a pris place à droite
«du p raesidium d'honneur , est égale-
ment présente.

Parmi  les membres du praesidium!
d 'honneur , on remarquait en outre
pour la première fois le général Se-
rov.

Dès le début de la séance, la pa-
role a été donnée à M. Josteph Kouz-
mine , premier vice-président du Con-
s«eil des ministre s pt «président du
s Gosplan » (p lan d'Etat), qui a pré-
senté son rapport sur le bilan éco-
nomique de l'année 1957 et le projet
de programme économi que pour 1958.

à l'ONU, un groupe des pays de l'O-
TAN s'entremettra avec la Russie
pour sortir de l'impasse. Une confé-
rence au niveau des ministres des
affaires étrangères sera réunie. Même
les Anglais, les plus fermes soutiens
de la politique de M. Dulles, ne
croient pas devoir négliger les pos-
sibilités d'entente et l'ambassadeur de
Sa Majesté à Moscou a reçu des
instructions précises à ce sujet.

Les diplomates occidentaux exami-
nent avec une fervente attention les
propositions russes et polonaises con-
cernant une zone neutralisée et désa-
tomisée qui grouperait les deux Alle-
magnes, la Pologne et la Tchécoslo-
vaquie.

Cet effort louable sera peut-être
peu fructueux. De nouvelles incom-
préhensions menacent de séparer les
Alliés.

Les Américains s'apercevront que
leurs compagnons de route peu em-
pressés à prendre les bases ont ten-
té de conduire à son terme une poli-
tique dont ils se méfient. Les Alliés
se rendront compte si ce n'est
pas déjà fait, que les Américains
tiennent surtout à leurs rampes de
lancement. Mais celles-ci ne seront
évoquées que dans quelques mois :
13 à 18 selon les experts.

Pour l'instant deux choses sont
quasi certaines. Sur le plan interna-
tional nous allons assister à une ré-
édition du problème de l'Ajoie. Cha-
cun va conseiller à son voisin de
prendre le fardeau qu'il refuse d'en-
dosser. Les agents d'affaires vont spé-
culer sur les coins de terre que les
fusées épargneront.

Mais reste-t-il beaucoup d'endroits
où la paix peut s'épanouir ?

Le chancelier Adenauer a eu l'in-
tuition de ce que devrait être la po-
litique de l'OTAN. Au prix d'un dé-
gagement partiel à l'égard des USA,
elle devrait se préoccuper des pays
sous-développés, leur apporter une
aide substantielle sans contre-partie
politique afin de les dégager de l'em-
prise russe ou américaine. II faudrait
alors que la France, l'Angleterre, la
Belgique, l'Allemagne et d'autres pays
aient une politique commune, alors
qu'ils sont désunis en Europe...

Jacques HELLE

Le budget de l'URSS pou r 1958
prévoit 6+1,9 mil l iards  de roubles
pour les recettes et 626.7 mil l iards
de roubles pour les dépenses , soit
u.n accroissement cle celles-ci de S
pour cent par rapport à celles de
l'année dernière.

Les dépenses mi l i t a i r e s , chiififrées à
96,3 m i l l i a r d s  cle roubles, sont main»
terimes approximativement au niveau
de celles d (- 1957 (96.7 mill i ards).  Les
autres  principaux chap itres du bud-
get des dépenses .prévoient 257,1 mil-
liards «de roubles jpour l'économie «na-
tionale ot 212.2 milliards pour le
»• secteur .social et cul ture l  >.
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